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Au terme de sa 188e année académique, l’Université libre de Bruxelles a le 
regret de voir partir nombre d’éminents collègues qui lui ont consacré de 
nombreuses années de leur existence.

Faculté de Lettres, Traduction et Communication :
ARON Paul, CATTRYSSE Patrick, DESY Philippe, ROELANDTS Marcel,  
VANCAMP Bruno, VAN de WALLE Pierre

Faculté de Droit et de Criminologie : 
DE KERCHOVE DOUSSELGHEM Gilles, DE WIT Guido, FRANCKX Erik

Faculté Solvay Brussels School of Economics & Management : 
ESTACHE Antonio, GASSNER Marjorie, LOOZEN Jean-Paul, SONCK Gerda,  
WEIL Philippe

Faculté d’Architecture La Cambre Horta : 
BRISY Jean-Luc, LECOCQ Philippe, METZGER Francis

Faculté des Sciences – École interfacultaire de Bioingénieurs : 
DEMBLON Dominique, EL JAZIRI Mondher, GODART Marie-Françoise,  
HOMBLE Fabrice, MALBECQ William, PREVOST Martine

École polytechnique de Bruxelles : 
DELANDTSHEER Anne, DUBOIS Frank

Faculté de Médecine : 
ABRAMOWICZ Daniel, DEMULDER Anne, DONNER Catherine, GOLDMAN Serge, 
KACENELENBOGEN Nadine, ROZENBERG Serge, SCHELLENS Pierre-Joël, 
STEYAERT Henri, THIRY Etienne, VAN OBBERGH Luc, VAN VOOREN Jean-Paul, 
VANDER ELST Monique

École de santé publique : 
DE SPIEGELAERE Myriam, JACOB Colette, SCHEPERS Noël

À ces collègues qui ont illustré les aspects les plus divers de la connaissance et qui 
ont fait rayonner, tant en Belgique qu’à l’étranger, la renommée de notre Univer-
sité, je tiens à exprimer, au nom du corps enseignant, notre reconnaissance admi-
rative pour leur talent et leur dévouement à l’institution.

La Rectrice, 
SCHAUS Annemie
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ARON Paul

par Laurence BROGNIEZ

Cher Collègue,

L’éloge. Ce genre relevant de l’épidictique, si bien défini dans votre Diction-
naire du Littéraire (2002), tous ceux et celles qui vous connaissent savent 
combien il est fort éloigné de vos goûts et de votre personnalité. Tout autre 
vous eût mieux convenu : pastiche, manifeste, chœur parlé, monologue, 
critique, ces genres que vous avez étudiés et décortiqués au cours de votre 
longue et riche carrière de chercheur. Mais vous qui avez, par vos recherches, 
éclairé le poids de l’institution sur les discours, vous comprendrez que le cadre 
et la circonstance exigent que l’on se plie ici à l’exercice. Toutefois, je me 
permettrai de prendre modèle sur une forme légère et ludique que vous avez 
vous-même adoptée dans trois petits livres publiés dans la collection des 
Presses universitaires de France, Les 100 mots. Certes, 100 mots ne suffiraient 
pas à rendre compte d’une personnalité ou d’une carrière. Je tenterai cepen-
dant d’en saisir quelques-uns pour dérouler quelques fils de votre parcours. À 
défaut d’en réunir 100, voici les 6 mots de Paul Aron.

Banquet. On ne s’étonnera pas que le banquet littéraire, pratique célébratoire 
du XIXe siècle, figure parmi vos objets de recherche. On se souviendra ainsi 
d’un réjouissant numéro de la revue Textyles, en 2003, intitulé «  Les mots de 
la faim  ». Le sujet peut sembler trivial mais il ne l’est guère, comme vous avez 
pu le démontrer. Célébrer un écrivain autour d’une table, c’est s’afficher 
ensemble, publiquement, affirmer un positionnement esthétique et souder 
des solidarités. La convivialité a toujours été pour vous au menu des rencontres 
scientifiques, et la bonne cuisine, consommée ou pratiquée, l’une de vos 
préoccupations. C’est ce qui a toujours nourri – et nourrira encore, je l’espère – 
le plaisir de nous retrouver.

Belgique/Bruxelles. Vous y êtes né et y vivez toujours. Vous y avez étudié la 
philologie romane et obtenu votre doctorat en 1984 à l’ULB avant de rejoindre 
le FNRS, où vous avez accompli toute votre carrière, jusqu’au titre de Directeur 
de recherches, obtenu en 1999. Vous avez enseigné la théorie littéraire, l’ency-
clopédie de la philologie romane, les lettres belges, le théâtre. Votre thèse, 
intitulée Écrivains belges et le socialisme, a été un travail pionnier car, 
jusque-là, peu de recherches doctorales avaient en effet été menées sur la 
littérature belge de langue française. Ainsi avez-vous fait découvrir à des 
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générations d’étudiant·e·s des noms qui leur étaient souvent inconnus : Van 
Lerberghe, Elskamp, Eekhoud, Doff, Baillon, Nougé, Dumont, Scutenaire, 
Mariën, Dotremont, Plisnier, Lamarche… pour n’en citer que quelques-un·e·s. Il 
fallait oser s’écarter des sentiers battus et détourner le regard du prestige des 
études françaises pour sortir de l’ombre des objets littéraires jusqu’alors 
négligés ou impensés dans leur spécificité, leur contexte d’origine. Votre 
enseignement, dispensé avec passion et exigence, a sans conteste suscité 
nombre de vocations et contribué pour beaucoup à la mise en chantier de 
travaux qui ont participé au développement de ce champ d’études. Grâce aux 
innombrables activités que vous avez menées – citons votre implication dans 
la revue des lettres belges Textyles et la collection Espace Nord –, plus 
personne n’ignore désormais qu’il existe bien, en Belgique, une vie littéraire 
qui n’est pas celle de la France.

Collectif. Loin d’être un chercheur solitaire, vous aimez les collaborations et le 
partage. Ce n’est sans doute pas un hasard si vos études portent notamment 
sur les sociabilités littéraires. Dans vos recherches, vous avez en effet bien 
montré que la littérature n’était pas le fruit d’un génie isolé, enfermé dans sa 
tour d’ivoire, loin de toutes les contingences, mais bien le produit d’un temps 
et d’un lieu, de circonstances, de débats et dynamiques collectives, de straté-
gies et de luttes de pouvoir. De semblable manière, la carrière académique 
n’est pas une trajectoire solitaire et celles et ceux qui ont eu la chance de colla-
borer avec vous, se souviendront de moments stimulants et conviviaux. Il y a 
ainsi, derrière vous, toute une histoire collective et une famille intellectuelle 
qui, forte de votre enseignement et de vos encouragements, poursuivra sa 
route en défendant une certaine manière de faire de la recherche.

Pastiche/Parodie. «  Le Prince Malin, la Princesse Malsaine et autres pastiches 
de Maurice Maeterlinck  » (2003), Copies collées (2004), Histoire du pastiche 
(2008), etc. : nombre de vos publications concernent ces genres qui éveillent 
parfois le sourire. S’il s’agit d’un sujet plus que sérieux dans la mesure où il 
révèle le fonctionnement même de la création littéraire, questionnant la forma-
tion, le style et l’originalité de l’écrivain, il éclaire aussi un aspect de votre 
personnalité : l’humour. Un humour subtil, teinté d’ironie et de détachement, 
qui fait qu’on se plait à partager avec vous un moment de discussion sérieuse 
sur des sujets plaisants, ou que l’on plaisante sur des sujets sérieux.

Politique. L’engagement, les rapports des écrivains avec l’anarchisme ou le 
communisme, l’Occupation, la littérature prolétarienne : tous ces sujets que 
vous avez abordés avec constance témoignent des questions qui vous 
traversent et d’une préoccupation vis-à-vis du monde qui nous entoure, dont 
la littérature n’est pas coupée, même si elle a une manière propre de prendre 
à bras-le-corps, ou d’ignorer volontairement, ses soubresauts. Vos enseigne-
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ments comme vos études nous invitent à ne pas considérer la littérature 
comme un monde clos, mais comme une invitation à élargir le champ de nos 
expériences et à questionner nos certitudes. 

Choisir le dernier mot est une tâche difficile tant sont ceux qui se présentent à 
notre esprit : curiosité, voyage, pipe, spectacle, Sud, amitié, scooter, peinture, 
vin… Je choisirais cependant un terme qui vous est propre : micro-question. 
Quand, lors d’une défense de mémoire ou de thèse, vous dites, sur un ton 
assez désinvolte et rassurant, que vous avez deux ou trois micro-questions, 
votre interlocuteur frémit car il sait que lesdites micro-questions vont le 
plonger dans des abîmes de réflexion, bousculer ses hypothèses, l’inviter à 
revoir son travail sous un angle neuf et à se maudire d’être passé à côté d’un 
élément essentiel. Il frémit, mais il jubile aussi, car ces questions, toujours 
stimulantes, révèlent un lecteur bienveillant et attentif, toujours soucieux 
d’amener la personne un peu plus loin, dans ces «  à-côtés  » où se nichent les 
véritables trouvailles qui font avancer la recherche. 

Nous espérons, Cher Paul Aron, que vous continuerez à venir nous adresser 
vos précieuses micro-questions.

CATTRYSSE Patrick

par Laurent DENIS

Cher collègue, 
Cher Monsieur Cattrysse, 
Cher Patrick,

Les collègues du Master en Arts du spectacle de la Faculté de Lettres, Traduc-
tion et Communication connaissent tous votre disponibilité et votre bonne 
humeur, ainsi que votre implication dans l’enseignement de l’écriture et de 
l’analyse du scénario au sein de notre Université.

En 1979, vous avez obtenu un Master en Philologie romane à la Katholieke 
Universiteit Leuven. L’année suivante, vous complétiez votre formation par un 
diplôme de troisième cycle en Audiovisual Communication Media, ainsi que 
par une agrégation.

Dix années plus tard, en 1990, vous terminiez votre Doctorat sur l’adaptation 
filmique de textes littéraires, toujours à la KUL.
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Si vous avez débuté votre carrière par l’enseignement du français en école 
secondaire, vous avez très vite rejoint votre passion première : l’audiovisuel. En 
effet, dès 1985, en parallèle de vos recherches, vous avez enseigné la produc-
tion vidéo ainsi que l’utilisation des médias audiovisuels dans la communica-
tion d’entreprise.

En 1992, vous avez créé et dirigé le programme de troisième cycle Film and 
Television Studies à la Katholieke Universiteit Brussels, dont l’objectif était de 
développer un nouveau département Film studies and new media dans la 
communication d’entreprise. C’est à ce moment-là que vous avez commencé à 
enseigner l’écriture de scénario.

En 1995, toujours aussi passionné par le scénario, vous avez co-créé et dirigé la 
Flanders Script-Academy (FSA) avec pour objectif de professionnaliser l’écriture 
de scénario en Flandre. FSA fut membre du conseil d’administration du programme 
européen Media, North by Northwest et un membre fondateur du programme de 
recherche TEST/TASTE, soutenu par Media+ à Valencia en Espagne.

Quand vous avez rejoint l’Université d’Anvers en 2003 pour enseigner l’ana-
lyse de scénario, vous aviez déjà déployé votre carrière à l’international en 
passant par l’Université de Turku en Finlande ou encore à l’Escuela Interna-
cional de Cine y Television à Cuba.

C’est en 2006 que vous avez rejoint notre Université au sein de la Faculté de Philo-
sophie et Lettres, devenue ensuite la Faculté de Lettres, Traduction et Communi-
cation. Votre expertise, votre rigueur et votre passion permettront à de nombreux 
étudiants de se plonger dans les joies de la dramaturgie et de l’analyse de 
scénario. Votre approche de la structure narrative et votre volonté de trouver une 
voie médiane entre le classicisme et un certain romantisme ou, autrement dit, 
entre le scénario vu comme un art ou comme un métier, est assurément un 
élément très positif dans l’enseignement complexe que constitue l’apprentissage 
de l’écriture scénaristique, à la frontière entre l’art et la technique.

Tout au long de votre carrière, vous n’avez cessé d’être un consultant dans les 
domaines des projets multimédias, de l’écriture et de l’enseignement.

Vous avez également publié de nombreux articles depuis 1985 et êtes l’auteur, 
entre autres, de Descriptive Adaptation Studies. Epistemological and Method-
ological Issues, paru en 2014, et de Transcultural Screenwriting : Telling 
Stories for a Global World, paru en 2017.

Mais revenons-en à notre propos de départ. Au-delà de vos qualités d’ensei-
gnant et de chercheur, vos collègues témoignent du plaisir qu’ils ont eu à vous 
côtoyer non seulement lors des jurys de mémoire tant vous étiez toujours 
ouvert à la discussion, mais également lors des collèges quand il s’agissait de 
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trouver des solutions pour mieux organiser la filière. Ils retiennent également 
votre passion du métier et de l’analyse structurelle, ainsi que votre approche de 
l’empathie. Ce fut un réel plaisir pour eux de parcourir un bout de chemin avec 
un homme dont les domaines d’expertise sont l’adaptation, la narration, l’écri-
ture scénaristique, la théorie des Médias et la communication interculturelle.

Nous vous remercions sincèrement pour votre investissement personnel dans 
le développement de l’enseignement et de la recherche en écriture de scénario, 
et vous souhaitons tout le meilleur pour vos années de retraite.

DESY Philippe

par Benoît SANS

Cher collègue,  
Cher Monsieur Desy, 
Cher Philippe, 

La Faculté de Lettres, Traduction et Communication et les autorités de l’Univer-
sité souhaitent saluer votre carrière et vous remercier pour les innombrables 
services que vous leur avez rendus.

Après avoir été formé au sein de notre maison à la philologie classique, puis à 
l’archéologie et à l’histoire de l’art, vous avez soutenu en 1987 une thèse de 
Doctorat en Philosophie et Lettres, sous la direction de René Van Compernolle. 
Vous avez exploité toutes les sources disponibles, et en particulier les timbres 
amphoriques, et accompli de nombreux séjours de terrain  ; ceux-ci vous ont 
mené dans le sud de l’Italie, où vous avez rencontré votre épouse, et plus tard 
encore en Albanie. Vos recherches ont radicalement mis en cause la vision de 
l’économie de l’Apulie à l’époque républicaine  ; elles ont donné lieu à la publi-
cation d’articles et de deux monographies, l’une dans une collection britan-
nique et l’autre dans la collection bruxelloise Latomus. Professeur passionné 
et soucieux de garantir à ses étudiantes et étudiants une formation en prise 
avec les derniers états de la recherche, vous vous êtes également intéressé, 
dans de nombreux articles en lien étroit avec vos enseignements, à des ques-
tions philologiques et littéraires, dans des genres aussi variés que le théâtre 
de Plaute ou de Sénèque, la correspondance de Cicéron, la poésie de Virgile, 
Horace ou encore Prudence, avec, chaque fois, la même rigueur et la même 
attention au détail susceptible de changer l’interprétation d’un passage, voire 
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retoucher des pages que l’on aurait pu croire définitives de l’histoire littéraire. 
Vos travaux, toujours marqués par le souci d’une expression à la fois précise 
et élégante, illustrent parfaitement l’esprit pluridisciplinaire qui a toujours 
caractérisé la formation en philologie classique.

Vous êtes entré en 1989 au service de l’Université en tant qu’Assistant-chargé 
d’enseignements pour devenir, quelques années plus tard, Chargé de cours en 
langue et littérature latines. L’étendue de vos compétences vous a permis 
 d’assurer parallèlement plusieurs types d’enseignement, du plus basique au 
plus avancé, et d’aider votre filière chaque fois qu’elle en avait besoin, en latin, 
mais aussi en grec ancien. Votre parcours d’enseignant universitaire se double 
d’une longue carrière, entamée en 1978, à la Ville de Bruxelles, dans l’enseigne-
ment secondaire et en haute école. Vous y avez enseigné non seulement les 
langues anciennes, que vous avez toujours défendues, mais aussi l’histoire des 
civilisations et l’histoire de l’art, avec une prédilection pour les approches rele-
vant de l’esthétique. Au cours de ces longues années, vous n’avez jamais tran-
sigé sur la qualité des contenus ni renoncé à l’exigence, montrant que celle-ci 
était le premier des respects que l’on pouvait accorder à des jeunes en quête 
d’avenir, mais également la première clé pour construire leur futur. Vous avez 
ainsi laissé une trace indélébile dans la mémoire de centaines d’élèves, 
étudiantes et étudiants  ; plusieurs d’entre elles et d’entre eux ont même vu en 
vous un modèle qu’ils pouvaient suivre et n’ont depuis jamais regretté ce choix.

Vos collègues reconnaissent enfin vos qualités humaines, que vous exerciez 
avec discrétion et modestie. Ils vous considèrent en tant que personne de 
confiance, loyale, dotée d’un grand savoir-vivre et toujours prête à rendre 
service. Vous n’avez jamais ménagé votre énergie pour soutenir la filière à 
laquelle vous apparteniez ou celles et ceux en qui vous croyiez, et bon nombre 
de travaux n’auraient pas abouti sans vos relectures et vos encouragements. 
C’est avec même la générosité que vous avez récemment repris la direction de 
la revue Latomus, alors qu’elle connaissait des difficultés.

L’Université s’estime chanceuse et honorée de vous avoir compté au sein de 
son corps académique et de vous compter désormais parmi ses membres 
honoraires  ; elle est certaine que votre nouveau statut ne sera qu’une étape 
de plus dans un parcours remarquable et dans l’heureuse poursuite de vos 
travaux. 
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Cher Marcel,

Comme nombre de collègues des cours généraux à temps partiel, tu es un 
homme discret. Certes, qui ne connaît ta haute silhouette et ton éternel 
sourire sous ta moustache blanche ? Plusieurs fois des collègues, un peu 
gênés, m’ont demandé «  Tu sais qui c’est ?  » Et quelques semaines plus tard, 
les mêmes – ou d’autres – me confiaient «  Il est vachement intéressant !  ». Des 
interprètes aussi, qui avaient observé ton cours du haut de leur cabine (je 
parle bien sûr du 34 de la rue Hazard), admiraient tes qualités de pédagogue. 
Homme discret, parfois distrait, tu répondais (presque) toujours présent à 
nos réunions-pizza chez Pulcinella. Le 34 rue Hazard a certes mal vieilli, mais 
le quartier de la Bascule présentait néanmoins certains avantages. Et genti-
ment, mais fermement et avec des arguments, tu avançais et tu continueras, 
je suppose, à avancer des opinions claires et nettes sur la société, l’enseigne-
ment ou le capitalisme. 

C’est que tu abordes les questions sociétales au sens large, sous l’angle de la 
géographie économique : «  La géographie économique est une branche de la 
géographie humaine qui étudie la distribution spatiale des activités écono-
miques.  » Définition bien abstraite, mais je pouvais comprendre qu’on 
enseigne la géographie économique à l’ISTI et à Cooremans (puisque tu as 
aussi enseigné à la HEFF) plutôt que la seule géographie dont, a priori, tous 
nos étudiants ont suivi des cours dans le secondaire. La discipline intervient 
aussi en géomarketing pour lequel tu as pratiqué de telles études appliquées 
tant pour le service public que pour le secteur privé. Cela paraît un peu plus 
alimentaire, mais ces études ont certainement contribué à développer ta fine 
connaissance de l’Homme dans son environnement géographique, social et 
économique.

Car, c’est peu de dire que tu es un homme de conviction, mais qui étaye ses 
convictions. Tu as été chargé de recherches à l’ULB et tu t’intéresses particu-
lièrement au capitalisme en tant que mode historique de production. Tu as 
d’ailleurs publié, en 2010, un ouvrage intitulé «  Dynamiques, contradictions et 
crises du capitalisme  », ceci pour ne citer qu’une de tes nombreuses publica-
tions. Tu as également abordé dans ta carrière de chercheur d’autres ques-
tions, comme le vieillissement de la population, les causes de l’effondrement 
du bloc de l’Est ou encore les «  métropoles polycentriques  ».

ROELANDTS Marcel

par Pascaline MERTEN
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On aura compris comment tu es passé de la géographie économique à l’éco-
nomie internationale et pourquoi c’est toi qui as repris ce cours en master. 
Alors, à ce point, je devrais décrire ta carrière, sauf que, je l’ai dit, tu es un 
homme discret, et que je n’ai pas encore retrouvé mes classeurs reprenant les 
dossiers des collègues des cours généraux. D’ailleurs, je ne suis pas sûre de 
les retrouver avant que les souris ne les aient grignotés. Donc, je pense que tu 
es arrivé chez nous en 2001, en remplacement d’Anne Dubreucq. Tu es devenu 
Statutaire, je ne sais pas quand, tu as repris le cours d’économie internatio-
nale en master je ne sais pas non plus quand… 

Mais l’essentiel n’est-il pas dans notre rôle fondamental d’enseignant, de 
transmettre nos connaissances certes, mais aussi une passion, une envie 
d’aller plus loin ? Tu n’es peut-être pas très connu des collègues, mais tu l’es de 
nos étudiant e s. Ils ne t’ont pas tous eu en économie internationale, mais 
toutes et tous t’ont eu en géographie économique. Leurs commentaires 
témoignent aussi de ce qu’il ne faut pas enseigner la traduction et l’interpréta-
tion comme des techniques désincarnées, mais qu’il faut les ancrer dans la 
compréhension de notre monde et dans la passion de cette compréhension.

Alors, comme c’est toi-même qui m’as montré leurs commentaires, je laisserai 
le dernier mot (y compris les fautes de français) aux étudiant·e·s :

–  Les expressions de Monsieur Roelandts, ses avis tranchés et argumentés 
sur diverses questions, et la manière très intéressante dont le cours a été 
donné, m’ont donné envie de venir aux cours.

–  Merci pour votre dédication. Bonne retraite Monsieur !

–  M. Roelandts était très intéressant à écouter même pour quelqu’un qui 
n’aime pas et qui ne comprend pas grand-chose à l’économie. On pouvait 
voir qu’il était passionné par son métier et c’est un vrai bol d’air frais.

–  Si vous ne l’avez pas déjà prévu, s’il vous plaît, écrivez un livre ou écrivez 
beaucoup de livres pendant votre retraite. Je suis impatiente de lire un de vos 
livres bientôt. Je vous souhaite une retraite bien méritée et tout le meilleur 
pour les années à venir, en gardant toujours un excellent souvenir de vous.

Alors, cher Marcel, profite bien de ta retraite ! Nous te souhaitons de continuer 
à lire, à écrire, à discuter, à argumenter, à convaincre et à faire découvrir le 
monde à travers le prisme de la géographie économique.
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VAN DE WALLE Pierre

par Roland LOUSBERG

Cher collègue, 
Cher Pierre,

Les collègues de l’École de Traduction et Interprétation garderont de toi l’image 
d’un collègue à la fois discret, humble, bienveillant, respectueux et souriant. 
Toutes et tous connaissent ton dévouement à notre École, et plus largement à 
notre Université.

Cette université, tu y as mis les pieds en 1975, lorsque tu as décidé d’entre-
prendre des études à l’École de Commerce Solvay de la Faculté des sciences 
économiques, politiques et sociales, après avoir fait tes humanités, comme on 
disait à l’époque, à l’Athénée (communal) Fernand Blum. Tu y obtiendras le 
diplôme d’Ingénieur commercial en 1980. 

Quinze année plus tard, tu es retourné sur les bancs de notre Alma mater, cette 
fois-ci pour y entamer des études à la Faculté de Philosophie et Lettres, entre-
prise qui fut couronnée de succès à trois reprises – mais comment aurait-il pu en 
être autrement quand on sait à quel point tu es organisé et rigoureux. En effet, 
tu obtiendras d’abord le Diplôme d’Études Complémentaires de premier cycle en 
Langues et Littératures germaniques (orientation anglais) en 1998. Un an plus 
tard, tu décrocheras le diplôme de Licencié en Langues et Littératures germa-
niques (spécialisation néerlandais-allemand) puis, en 2000, celui d’Agrégé de 
l’enseignement secondaire supérieur (spécialisation néerlandais-allemand). 

Que ce soit à l’École de Commerce Solvay ou à la Faculté de Philosophie et 
Lettres, nul doute que tu étais un étudiant discret, sérieux et avide de nouvelles 
connaissances, à l’instar du Pierre Van de Walle que nous connaissons et appré-
cions toutes et tous aujourd’hui. À l’issue de tes études – de tes deuxièmes 
études, devrais-je dire –, tu as pris la décision de transmettre tes connaissances 
à nos jeunes. 

Tu n’as d’ailleurs pas attendu l’obtention de ta licence et de ton agrégation 
pour t’atteler à cette noble tâche.

En effet, dès 1996 tu seras tuteur dans différentes écoles de la Région de 
Bruxelles-Capitale pour une durée de deux années. Ta mission, en quelque 
sorte, sera d’aider les élèves de l’enseignement secondaire francophone 
bruxellois en leur dispensant des cours de remédiation en néerlandais. Par 
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ailleurs, tu seras élève-assistant durant l’année 1997-1998 dans le cadre du 
cours de Maîtrise de la langue néerlandaise pour les étudiantes et étudiants 
en langues et littératures germaniques et modernes.

En 1999, tu as rejoint la section de néerlandais de l’Institut Supérieur de 
Traduction et Interprétation, devenue ensuite École de Traduction et Interpré-
tation ISTI-Cooremans au sein de la Faculté de Lettres, Traduction et Commu-
nication. Les étudiantes et étudiants qui ont suivi tes cours, mais aussi l’École 
de Traduction et Interprétation, et plus généralement l’Université, ne peuvent 
que s’en réjouir.

Pour la section de néerlandais, et plus largement pour notre École, tu as 
toujours été un exemple à suivre. Perfectionnisme, professionnalisme, volonté 
de bien faire ne sont que quelques-unes de tes nombreuses qualités, que tu as 
réussi à insuffler à tes collègues, et je m’y inclus volontiers. Par ailleurs, tu as 
constamment fait montre d’un grand respect et d’une grande bienveillance 
envers tes collègues, te montrant toujours disposé à nous venir en aide ou à 
nous prodiguer de précieux conseils. 

Au-delà de tes diplômes et de ta carrière, tu es un enseignant passionné qui n’a 
jamais compté ses heures. Cher Pierre, je suis certain que les étudiantes et 
étudiants qui t’ont eu comme professeur garderont de toi l’image d’un ensei-
gnant efficace, exigeant, perfectionniste, rigoureux, mais aussi bienveillant. Je 
ne pense pas me tromper en affirmant que tu leur manques déjà. Tu connaissais 
très bien tes élèves dont tu étais capable d’analyser avec finesse leurs progrès 
et leurs défaillances. Tu accordais aussi une attention particulière à ceux qui 
étaient les plus fragiles et que tu ne laissais jamais sur le bord du chemin.

L’Université libre de Bruxelles peut se féliciter d’avoir compté dans ses rangs, 
ces dernières années, un enseignant aussi dévoué et passionné que Monsieur 
Pierre Van de Walle.

Cher Pierre, l’Université et tes collègues te remercient sincèrement pour tout 
ce que tu as apporté à l’École, à la Faculté, à l’Université et à nos jeunes.
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VANCAMP Bruno

par Alain MARTIN

Cher collègue, 
Cher Monsieur Vancamp, 
Cher ami philologue,

Philologie : le mot résume de la meilleure manière qui soit votre carrière au 
service du grec ancien et de son enseignement. De cette discipline, que certains 
esprits mal informés jugent rébarbative, voire obsolète, vous avez pratiqué la 
forme la plus exigeante et la plus fructueuse : celle qui consiste, hors de tout 
bavardage, à examiner minutieusement les témoins d’une œuvre antique, sans 
négliger aucune de leurs variantes, à comprendre le texte aussi finement que 
possible, de manière à en produire une traduction fidèle, et finalement à déter-
miner avec toutes les nuances requises les axes de son interprétation.

À l’Athénée Royal de Koekelberg, qui fut un vivier d’enseignants et de 
chercheurs pour notre Maison, vous avez reçu une formation solide en grec et 
en latin. Ainsi armé, vous avez brillamment conquis à l’ULB, en 1978, le titre de 
Licencié en Philosophie et lettres (groupe Philologie classique), comme on 
disait à l’époque, enseignement que vous avez complété en obtenant un 
diplôme en langue allemande à l’Université de Munich et en effectuant un 
séjour d’étude à l’École Normale Supérieure de Paris.

À ce premier parcours, il faut, pour comprendre la tournure bientôt prise par 
vos travaux, ajouter un goût appuyé pour les questions philosophiques, telles 
que les ont posées non seulement les Anciens, mais aussi certains de leurs 
successeurs modernes. La trentaine à peine atteinte, vous publiiez coup sur 
coup deux traductions remarquées de l’Exposé de la Doctrine de la science de 
Fichte, puis des «  versions premières  » des Âges du Monde de Schelling, 
mettant à profit votre parfaite maîtrise de la langue allemande.

Parallèlement, vous poursuiviez les recherches qui ont mené, en 1992, à 
nouveau à l’ULB, à l’octroi du titre de Docteur. Votre dissertation, intitulée Aux 
origines de l’idéalisme platonicien : recherches sur la formation de la préémi-
nence de la vue au fondement de la philosophie de Platon, annonçait une série 
abondante de publications en rapport avec le penseur hors norme, mais aussi 
l’homme de lettres que fut Platon. À côté de ce dernier, on ne sera pas surpris 
de voir figurer, dans votre production scientifique, les noms de quelques 
autres grandes figures de l’hellénisme classique, comme Aristote, Eschyle et 
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Hippocrate. Votre talent de philologue, déjà évoqué, se manifeste pleinement 
dans l’édition des deux Hippias de Platon, publiés en 1996. Il s’agissait, pour 
ces dialogues, de la première édition critique reposant sur un examen exhaustif 
de la tradition manuscrite. L’apparat que vous fournissez là au bas du texte, 
comme le veut l’usage, montre la minutie et l’acuité de vos dépouillements. 
Ces qualités se retrouvent dans le livre, rédigé en allemand, que vous avez 
consacré quelques années plus tard, en 2010, à la tradition manuscrite du 
Ménon, un autre dialogue de Platon.

Votre carrière de chercheur, ainsi esquissée à grands traits, s’est doublée 
d’une activité d’enseignant, que vous avez assumée conjointement dans des 
établissements secondaires, plus précisément dans le réseau de la Ville de 
Bruxelles, et dans notre Maison. Pendant plus d’un quart de siècle, vous avez 
dispensé à l’ULB des cours de langue et de littérature grecques, à travers l’en-
semble du cursus de Philologie classique, puis de Langues et lettres anciennes 
(orientation Classiques). Vos enseignements se plaçaient dans la tradition 
illustrée déjà par vos maîtres (eux-mêmes élèves de Claire Préaux), Georges 
Nachtergael et Simon Byl. Nous savons quelle estime et quelle affection vous 
lient à la mémoire de ces deux collègues.

La philologie et la philosophie se sont étroitement associées, on l’a vu, dans 
votre itinéraire de chercheur. De la philosophie aux mathématiques, il n’y a 
qu’un pas à franchir. Platon était déjà de cet avis, lui qui n’hésitait pas à écarter 
de son logis quiconque était étranger à la géométrie. Ce n’est pas trahir un 
secret que de signaler ici que votre toit d’helléniste est aussi celui d’une 
épouse mathématicienne, de surcroît enseignante à l’ULB. Nous l’associons 
de tout cœur aux vœux que nous formulons à votre intention pour les années 
à venir, en particulier pour l’heureuse poursuite de vos travaux.
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DE KERCHOVE DOUSSELGHEM Gilles

Par Anne WEYEMBERGH

Cher Collègue,

Né à Uccle, le 3 octobre 1956, vous obtenez votre licence en droit à la Faculté 
de droit de l’UCL en 1979. Assistant en droit constitutionnel et administratif à 
la Faculté de droit de cette même Université de 1979 à 1983, vous obtiendrez 
également un Master of Laws de la Yale Law School en 1984. 

Vous enchaînez ensuite les postes d’Administrateur à la Commission des 
Communautés Européennes (DG IV - concurrence - aides d’État) (1985), puis de 
Secrétaire de l’Exécutif régional wallon et Chef de cabinet du Président de 
l’Exécutif (1986-1988). Vous devenez alors Chef de cabinet du Vice-Premier 
Ministre Melchior Wathelet, en charge successivement de la justice, des 
classes moyennes, de l’économie et de la défense (1989-1995). Vous retour-
nerez ensuite dans les institutions européennes, plus précisément comme 
Directeur au Secrétariat général du Conseil de l’Union européenne pour les 
questions de justice et d’affaires intérieures (1995-2007) et enfin Coordinateur 
européen de la lutte contre le terrorisme (2007-2021). 

Parallèlement à ces postes pourtant extrêmement prenants, vous avez toujours 
maintenu une activité universitaire soutenue. Vous avez ainsi été un indispen-
sable relais entre la pratique et le monde académique. 

Ce lien vous l’avez assuré par vos enseignements en tant que Maître de confé-
rences à l’Institut d’Etudes européennes et à la Faculté de droit et de crimino-
logie de l’ULB de 2000 à 2021. Pendant plus de 20 ans vous avez en effet 
enseigné, avec Anne Weyembergh, le droit pénal de l’Union européenne, 
devenu entretemps le cours de «  EU Criminal Law  », et cela pour le plus grand 
intérêt et le plus grand plaisir des étudiants qui ont eu la chance de pouvoir 
bénéficier de votre grande expertise, de l’exposé de cas concrets et de la 
clarté de vos propos.

Ce relais, vous l’avez également assuré par vos activités scientifiques. Vous 
avez en effet coorganisé à l’ULB une série de colloques internationaux, coédité 
une série d’ouvrages collectifs et publié un grand nombre de contributions. 
Vous n’avez de manière effective jamais cessé d’écrire.

Depuis les années quatre-vingt-dix et jusqu’à votre prise de fonction en qualité 
de Coordinateur anti-terroriste, vous avez joué, par votre action, vos écrits, 
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vos conférences et autres contributions, un rôle fondateur dans la Justice et les 
Affaires Intérieures, tout particulièrement dans la construction d’un espace 
pénal européen. À partir de 2007, vous avez déployé une activité déterminante 
pour la stratégie anti-terroriste de l’Union, soucieux de développer la cohé-
rence de celle-ci, non seulement entre les Etats membres, mais aussi entre 
l’UE et les pays tiers, sans parler des organisations internationales telles que 
l’Otan et les Nations-Unies. Qu’il s’agisse de votre engagement dans le déve-
loppement de la coopération pénale ou dans la lutte antiterroriste, vous avez 
toujours été créatif, passionné par les secteurs de pointe dont vous vous occu-
piez, jamais à court d’idées aussi novatrices que mûrement réfléchies : autant 
de qualités essentielles dans le monde académique et la communauté des 
chercheurs.

L’Institut d’Etudes européennes, la Faculté de Droit et de Criminologie et son 
Centre de droit européen vous sont particulièrement reconnaissants d’avoir 
enrichi le parcours de leurs étudiants, et d’avoir nourri substantiellement les 
recherches menées en leur sein.

DE WIT Guido

par Daniel GARABEDIAN

Cher Collègue,

Depuis le 21 septembre 1957, la date de votre naissance à Louvain, un intérêt 
profond pour le droit s’est développé et vous a permis de devenir licencié en 
droit à la KU Leuven en 1980 avec grande distinction. Il est remarquable que 
votre premier emploi professionnel ait déjà été axé sur le partage de vos 
connaissances avec les autres. En effet, vous avez commencé votre carrière en 
tant qu’Assistant à la KU Leuven pour les professeurs de droit fiscal, Frans Van 
Istendael et Jean-Pierre Lagae. Votre soif de savoir vous a ensuite attiré dès 
1981 à la faculté de droit de Harvard University où, soutenu par une bourse 
Fulbright et une bourse Frank Boas, vous avez obtenu votre Master en droit 
(LLM) en 1982 en suivant principalement des cours de droit fiscal (pas de TVA 
toutefois puisque les Etats-Unis n’ont pas le même système de taxation). 

À votre retour en Belgique, et après une brève pause pour votre service mili-
taire, vous avez décidé d’approfondir encore vos connaissances en droit fiscal 
en vous inscrivant à l’Ecole Supérieure des Sciences Fiscales – ICHEC à 
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Bruxelles, où vous avez obtenu votre diplôme de spécialisation en droit fiscal 
en 1985. Parallèlement, vous avez également débuté votre carrière d’avocat 
au sein du cabinet Cleary, Gottlieb, Steen & Hamilton à Bruxelles, que vous 
avez quitté en 1984 pour le cabinet De Bandt, Van Hecke & Lagae. Ce cabinet, 
qui a fusionné avec Linklaters LLP en 2002, est devenu votre foyer profes-
sionnel. Vous y êtes devenu Associé en 1991 et y êtes toujours actif aujourd’hui, 
tant dans les bureaux de Bruxelles que ceux de Luxembourg.

Votre passion pour la TVA, matière que vous avez enseignée avec dévouement 
à l’ULB de 1998 à 2022, n’était cependant pas innée. La TVA n’a commencé à 
se développer qu’à la fin des années soixante mais, en tant que jeune avocat, 
vous avez été confronté à cet impôt relativement nouveau et en avez immédia-
tement compris son importance, tant au niveau macro-économique, qu’au 
niveau individuel (pour le développement d’une carrière d’Associé).

Malgré le rythme soutenu d’une carrière florissante dans un Cabinet de 
premier plan, vous êtes resté passionné du monde universitaire et du partage 
de connaissances. C’est ainsi que de 1990 à 1998, vous êtes à nouveau devenu 
Assistant au département de droit fiscal de la KU Leuven. Là, vous avez 
également commencé à vous concentrer de plus en plus sur la TVA, en premier 
lieu en tant qu’Assistant en charge des sessions de travaux pratiques, pour 
ensuite devenir le Conférencier de référence en matière de TVA. Enfin, lorsque 
le professeur John Kirkpatrick a ouvert une vacance pour le cours de TVA à 
l’ULB, vous n’avez pas hésité un instant. C’est ainsi que notre Université vous 
a confié le titre de Maître de conférences en 1998. Depuis lors, l’ULB a pu 
compter sur vous de manière continue jusqu’en 2022, pour fournir aux 
étudiants du DES en droit fiscal, devenu le MAS en droit fiscal, une connais-
sance approfondie de la TVA.

Pour ce faire, vous vous êtes appuyé non seulement sur vos connaissances 
académiques en matière de TVA et sur vos années d’expérience en tant 
qu’avocat, mais aussi sur les connaissances particulières que vous avez 
acquises en effectuant des missions spéciales pour le FMI et la Banque 
mondiale. Celles-ci vous ont conduit en Arabie Saoudite, au Suriname, en 
Lettonie, à la Barbade et aux Seychelles, entre autres, où vous avez participé 
aux réflexions sur l’introduction ou la réforme du régime de la TVA.

Toutefois, le partage de vos connaissances et expériences ne s’est jamais 
arrêté aux frontières de notre université. Vous vous êtes également engagé 
dans le cadre de diverses associations qui ont pu profiter de la «  valeur 
ajoutée  » que vous leur apportiez, par exemple en tant que membre du Comité 
de sélection de la bourse Frank Boas et de la bourse Fulbright (2012 à ce jour) 
et, avant cela, en tant que membre de son Comité de collecte de fonds (2004-
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2011), en tant que membre du conseil d’administration de l’IFA (2015-2018), en 
qualité de membre du Comité juridique et fiscal d’AmCham, etc.

Enfin, il ne faut pas oublier vos diverses publications scientifiques sur la TVA, 
ainsi que votre propre «  Codex TVA  » que vous avez compilé annuellement 
entre 2010 et 2019. En outre, vous avez également été très actif en tant qu’ora-
teur lors de divers séminaires, depuis votre contribution au séminaire biannuel 
organisé par notre propre MAS en droit fiscal, jusqu’au au séminaire que vous 
avez donné à Lubumbashi à l’occasion de l’introduction de la TVA au Congo 
(2012).

Cher Guido De Wit, pour tout ce que vous avez apporté à notre Université et à 
nos étudiants, et pour tout ce que vous apporterez encore, soyez ici chaleu-
reusement remercié.

FRANCKX Erik

par Pierre KLEIN

Cher Collègue,

Né à Bruxelles le 2 juin 1957, c’est aussi à Bruxelles que vous avez fait l’essen-
tiel de vos études.  Vous les avez entamées avec une licence en droit à la VUB, 
où vous avez d’emblée fait flotter le pavillon de l’excellence puisque vous avez 
fini Premier de votre promotion en 1981. Vous les avez poursuivies avec un 
diplôme en études est-européennes, un LL.M. à l’Université de Géorgie, aux 
Etats-Unis, puis un doctorat en droit, à nouveau à la VUB, en 1989, en conti-
nuant à aligner les grades les plus prestigieux. Votre thèse fut d’ailleurs 
couronnée peu après par le prix Henri Rolin.

Votre brillant parcours vous destinait donc tout naturellement à une carrière 
académique, que vous avez entamée dès 1990 dans notre université sœur. 
Vous y avez enseigné le droit international sous toutes les coutures si l’on peut 
dire : droit international général, droit de la mer, relations diplomatiques, insti-
tutions internationales, mais également introduction aux systèmes juridiques 
d’Europe centrale et d’Europe de l’est. C’est aussi le droit de la mer qui vous 
amène, à partir de 1991, à l’ULB, où vous succédez à Daniel Vignes qui assurait 
auparavant cet enseignement. Pendant trente ans, ce seront donc bien des 
générations successives d’étudiantes et d’étudiants que vous aurez initiées 
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aux arts subtils de la délimitation maritime et à l’évolution des régimes appli-
cables aux fonds marins, qui ont connu des mutations notables durant cette 
période. L’étendue de votre expertise dans ce domaine vous vaudra bien 
d’autres invitations en tant que Professeur visiteur, entre autres dans le cadre 
du programme organisé par l’Université du Kent, à la Sorbonne à Abu Dhabi, à 
l’Université d’Akuyeri, en Islande, ou encore à l’Université de Géorgie.

Depuis plus de dix ans, la VUB a également reconnu l’excellence de vos activités 
dans le domaine de la recherche, en vous octroyant un poste de Professeur de 
recherche, qui vous a libéré d’une bonne part de vos enseignements sur le 
campus de la Plaine. Et le moins que l’on puisse dire, c’est que la recherche, 
dans sa dimension tant individuelle que collective, ça vous connaît. En ce qui 
concerne vos productions individuelles, il suffit sans doute de dire qu’elles ne 
couvrent pas moins d’une bonne quarantaine de pages de votre CV. Vous êtes 
ou avez été membre du Comité de lecture ou de rédaction de près de dix revues 
scientifiques à travers le monde. De plus, les conférences et communications 
que vous avez présentées sous toutes les latitudes sont innombrables.

Vous avez par ailleurs été promoteur ou co-promoteur de près de trente projets 
de recherche collectifs, souvent de très grande ampleur, portant sur des 
matières aussi diverses que le renforcement de la démocratie dans les sociétés 
en transition, la protection des droits des migrants en mer, les aspects juri-
diques de la sécurité maritime, ou encore la définition de la politique euro-
péenne à l’égard de la Chine. Vous avez ainsi inscrit le Centre de droit inter-
national de la VUB dans une dynamique des plus impressionnantes, que 
poursuivent dorénavant vos successeurs. Les conférences et rencontres scien-
tifiques que vous avez organisées, en Belgique comme à l’étranger, se 
comptent elles aussi par dizaines. Sans doute le meilleur témoignage de l’ex-
traordinaire activité scientifique et académique dont vous avez fait preuve 
tout au long de votre carrière se trouve-t-il dans le volume même de votre CV, 
qui comprend tout de même 176 pages !

Il n’est donc pas étonnant que votre expertise, en particulier dans le domaine 
du droit de la mer, ait été sollicitée à de très nombreuses reprises par les auto-
rités fédérales ou régionales de Belgique, par divers Etats, ainsi que par bon 
nombre d’organisations internationales. Vous avez ainsi, par exemple, prêté 
votre assistance depuis plus de vingt ans au Comité des frontières du Vietnam, 
en coopération avec le Centre de droit international de l’ULB. Vous avez, dans 
ce cadre, fait preuve d’une remarquable disponibilité et vos collègues, belges 
comme vietnamiens, vous en restent particulièrement reconnaissants.

Et il n’est pas surprenant non plus que la Belgique vous ait désigné comme 
membre de la Cour permanente d’arbitrage de La Haye, comme arbitre dans le 
cadre des procédures de règlement des différends instituées par la Convention 
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des Nations Unies sur le droit de la mer ou comme expert dans diverses commis-
sions internationales. Ces différentes responsabilités vous ont permis d’ac-
quérir une expérience sans égale qui a, à son tour, nourri votre travail acadé-
mique et scientifique.

Vous avez aussi généreusement contribué au fonctionnement de plusieurs 
sociétés scientifiques, au premier rang desquelles la Société belge de droit 
international, dont vous assurez la présidence depuis 2017 avec beaucoup de 
talent et d’efficacité. Sous votre houlette, la SBDI a repris une vie qu’on ne lui 
avait plus vue depuis un bon moment.

C’est donc dire si votre départ met la Faculté face à un défi redoutable : celui 
d’assurer que le droit de la mer continue à être enseigné en nos murs avec 
autant d’autorité et de compétence que vous l’avez fait depuis si longtemps.
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ESTACHE Antonio

par Mathias DEWATRIPONT

Cher Collègue,

Vous avez étudié les sciences économiques à l’ULB, où vous avez obtenu votre 
Licence en 1980. Vous partez ensuite pour les Etats-Unis où vous passez 25 ans, 
pour l’essentiel à la Banque Mondiale, à Washington, où vous poursuivez une 
brillante carrière professionnelle. Vous obtenez parallèlement votre Master in 
Economics en 1987 à l’Université du Maryland, avec pour centre d’intérêt l’éco-
nomie internationale et l’économie publique, et surtout vous décidez de réaliser 
une thèse de doctorat en économie à l’ULB, que vous défendez en 1995, deve-
nant ainsi le premier Docteur d’ECARES (European Center in Advanced Econo-
mics and Statistics), centre de recherche créé en 1991.

Vous quittez la Banque Mondiale en 2007 dans laquelle vous êtes à l’époque 
Chef économiste à la Vice-Présidence pour le développement durable, pour 
revenir dans votre alma mater l’ULB, grâce au soutien de la Chaire Bernard 
Vanommeslaghe en régulation et libéralisation des marchés. À partir de 2008, 
vous y êtes professeur à temps plein. Vous y enseignez des cours d’économie 
publique, d’économie de la réglementation et d’économie de l’environnement, 
et animez également des séminaires qui forment les étudiants à la recherche 
appliquée. Vous poursuivez vos recherches dans de nombreux domaines pour 
lesquels vous êtes internationalement reconnu, et en particulier l’économie et 
les finances publiques, le design des impôts et des dépenses publiques, la 
performance du secteur public à divers niveaux de pouvoir, la réglementation 
des services d’infrastructure, y compris ses aspects prix et qualité de service, 
ou encore la gestion des politiques environnementales.

Votre reconnaissance dans le milieu académique international vous amène à 
travailler avec de prestigieuses universités telles que l’University College London, 
l’Universidad Autonoma de Barcelona, la Toulouse School of Economics, la Paris 
School of Economics, ou l’Imperial College Business School à Londres.

Votre carrière scientifique est remarquable. Vous avez publié de très nombreux 
travaux dans les plus grandes revues internationales de sciences écono-
miques, généralistes et plus spécialisées, et vous êtes l’auteur de nombreux 
ouvrages. Vous vous êtes systématiquement intéressé à d’importantes ques-
tions émergentes, analysant depuis de nombreuses années les dégâts du 
changement climatique dans les pays pauvres, et publiant par exemple, en 
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1999 l’article «  Evaluating the minimum asset tax on corporations : an option 
pricing approach  » dans le Journal of Public Economics, en 2004 l’article «  The 
case for international coordination of electricity regulation : evidence from the 
measurement of efficiency in South America  » dans le Journal of Regulatory 
Economics, ou encore en 2009 le livre Stuck in the middle : Is Fiscal Policy 
Failing the Middle Class ?, trois thèmes d’une très grande actualité aujourd’hui.

Vous êtes bien entendu très soucieux d’un développement durable dans les 
pays pauvres, et cela pas seulement au niveau académique : vous y avez d’in-
nombrables amis rencontrés lors de missions professionnelles en Afrique et 
en Amérique latine, et vous avez contribué, notamment avec Jean-Jacques 
Laffont qui avait fondé la Toulouse School of Economics, au développement 
d’institutions académiques de qualité en Afrique.

L’ensemble de vos collègues et amis ont de vous une image d’un homme très 
actif et très humain. Au cours de cette carrière fort remplie, vous avez côtoyé 
bon nombre de personnalités scientifiques avec une bonne humeur inaltérable, 
un merveilleux sens de l’humour et de l’amitié, et une énergie inépuisable. Cette 
énergie, vous l’avez aussi mise au profit de vos étudiants pour lesquels vous 
avez été d’un dévouement incroyable, et qui vous a valu tout naturellement le 
Prix Socrate 2014.

Compagnon, père et grand-père comblé, la vie vous amène souvent doréna-
vant sous des cieux ensoleillés ou londoniens, où vous poursuivez également 
votre passion de la recherche, et en particulier maintenant celle de l’histoire de 
la Guerre d’Espagne, pays d’origine que vos parents ont dû fuir pendant cette 
période tragique. 

À vos collègues et amis, ainsi qu’à vos étudiants, vous laisserez le souvenir 
d’un professeur brillant, passionné par l’évolution du monde et la recherche 
scientifique pertinente pour les grands défis sociétaux.
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Chère Collègue, Chère Marji,

Vous obtenez une licence en sciences mathématiques à l’ULB en 1978. Vous y 
entamez une thèse de doctorat en sciences mathématiques que vous défendez 
en 1989. Vous poursuivez votre carrière professionnelle dans le monde acadé-
mique. Votre fibre pédagogique ne vous quittera jamais.

À l’ULB, vous êtes nommée Assistante en 1980 et y gravissez ensuite tous les 
échelons de la carrière académique pour être nommée Professeure ordinaire en 
2009. Vous enseignez les mathématiques en 1re et 2e BA en Sciences économiques 
de la Faculté SBSEM (Solvay Brussels School of Economics and Management), 
précédemment SOCO (Faculté des Sciences sociales, politiques et écono-
miques). La Faculté des Sciences de la motricité, dans laquelle vous y donnez 
cours durant de longues années, bénéficiera aussi de vos talents d’enseignante.

L’amour pour l’enseignement vous caractérise parfaitement. Oui, vos talents 
d’enseignante ! ! L’enseignement est une véritable passion pour vous, le 
contact et les échanges avec les étudiants, «  vos  » étudiants, s’accroit au fur 
et à mesure de votre carrière. Vous devenez une experte dans l’enseignement 
des mathématiques générales pour des publics non-mathématiciens. C’est 
donc tout naturellement que vous êtes proposée par les étudiants au Prix 
Socrate la première année de son existence, en 2005, et que vous l’obtenez.

Votre dévouement envers l’institution est sans faille et la liste de vos investis-
sements est bien longue : vous représentez le corps académique au Conseil 
d’administration de l’ULB lors de plusieurs mandats de 1994 à 2006 ; vous êtes 
Conseillère auprès du Recteur et du Président de l’ULB pour les politiques de 
genre de 2007 à 2011. Ce dévouement est particulièrement significatif dans la 
Faculté SBSEM, où vous y êtes tour à tour : Présidente du Jury en Sciences 
économiques (jusqu’en septembre 2022 !), Vice-doyenne élue et Vice-doyenne 
aux affaires académiques, Présidente et Vice-présente du département des 
sciences économiques au sein de la faculté SOCO (de 2005 à 2008).

Vous êtes une véritable passionnée et mettez vos compétences «  mathéma-
tiques  » au service des autres… Vous vous intéressez aux systèmes de votes 
en Belgique. Vous devenez une fidèle collaboratrice de Pascal Delwit et du 
CEVIPOL, et participez à leurs activités lors de la tenue d’élections en Belgique. 

GASSNER Marjorie

par Catherine DEHON, Bram DE ROCK,  
Bruno VAN POTTELSBERGHE
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Vous créez une équipe autour des enseignements de mathématique avec vos 
collègues afin d’échanger les bonnes pratiques, gérer la cohérence entre les 
enseignements au sein du programme, et également partager votre expérience. 

Vous êtes toujours présente au bâtiment H pour les jeunes, les assistants, les 
doctorants pour les aider avec leurs problèmes mathématiques, pour relire 
l’anglais ou encore leur expliquer les méandres de l’administration.

Votre passion de l’enseignement ne s’arrête pas aux portes de notre alma 
mater. En effet, une autre passion dans votre vie est le sport : le hockey et le 
football (Anderlecht champion ! !). C’est donc une évidence pour vous : tous les 
mercredis après-midi, vous vous rendez au centre de formation de Neerpede 
et y dispensez des cours de mathématiques aux futures recrues/champions 
du Club d’Anderlecht. Et vous avez la chance d’y croiser les Diables Rouges 
lors de leurs entrainements : les frères Hazard, Kevin De Bruyne, Romelu 
Lukaku, et bien d’autres…  Et surtout… Vincent Kompany, votre «  chouchou  ».

Vos collègues, vos amis et vos étudiants depuis plus de 40 ans de carrière 
garderont de vous le souvenir d’une professeure aux talents pédagogiques 
hors normes, passionnée, passionnante et résolument engagée pour l’Univer-
sité libre de Bruxelles.

LOOZEN Jean-Paul 

par Faska KHROUZ

Cher Collègue,

Vous avez obtenu votre diplôme d’Ingénieur commercial Solvay avec grande 
distinction en 1981 et êtes dans la foulée partagé entre une carrière dans un 
cabinet d’audit et l’enseignement à l’Université.

Aussi décidez-vous de faire l’un et l’autre. Vous entrez comme Auditeur chez 
Arthur Andersen dès 1981 en même temps que vous devenez collaborateur 
scientifique auprès du Prof. André Farber pour les séminaires d’économie 
d’entreprise dès l’année 1981-1982. Toutefois, c’est la comptabilité qui vous 
intéresse. 

Vous devenez Assistant chargé d’exercices auprès du Prof. Simon Golstein 
pour le cours de Comptabilité approfondie en 4e Solvay. De 1990 à 1998, vous 
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vous attachez à la révision complète des exercices attachés au cours et à l’éla-
boration de rappels théoriques lors des séances d’exercices.

En 1999, vous reprenez ce cours de Comptabilité approfondie en tant que 
 co-titulaire, conjointement avec Michel Massart, avec le titre de Maître de 
conférences. C’est alors que vous revoyez ce cours de fond en comble sur la 
base des expériences que vous vivez, l’une chez Arthur Andersen et l’autre 
chez Price Waterhouse Coopers, en matière d’élaboration et de certification 
des comptes consolidés dans un contexte international. Vous commencez par 
le transformer pour passer de la comptabilité belge aux normes internatio-
nales IFRS. Vous proposez de passer du français à l’anglais tant pour le cours 
que pour les exercices. Enfin, vous opérez une révision complète des séances 
d’exercices, basées sur de nouveaux cas IFRS et désormais supervisées par 
des assistants externes, généralement également ingénieurs commerciaux 
Solvay et eux aussi impliqués dans des cabinets d’audit internationaux.

Vous stabilisez ce cours consacré à la comptabilité des groupes dans le prolon-
gement des cours de candidatures portant sur la comptabilité des sociétés. 
Vous vous y montrez exigeant et y prônez l’excellence au point qu’il devient, 
avec les cours du Professeur Farber, un filtre que seuls les meilleurs franchissent.

À partir de 2003, vous diversifiez vos activités d’enseignant. Vous participez à 
la magnifique opération des formations organisées par l’Université au Vietnam 
en enseignant le cours de Financial Accounting dans le MBA Solvay hébergé 
pour Saïgon à l’Open University et pour Hanoï à la National Economics Univer-
sity. Là également, vous transformez le cours pour l’adapter aux normes inter-
nationales IFRS.

En 2003 également, vous créez l’Executive Programme en Immobilier de la 
faculté Solvay Brussels School. Vous devenez Directeur académique de ce 
programme d’executive education, le premier de Belgique francophone, comp-
tant 743 diplômés au 30/06/2021. Vous y êtes titulaire du module «  Expertise 
et Valorisation  ».

En 2010, vous devenez le représentant principal la faculté Solvay Brussels 
School Ecomics & Management dans le Comité de direction du Master commun 
en anglais «  Ingénieur de gestion – Handelsingenieur  » entre ULB et VUB et 
vous y présidez le jury commun aux deux universités (ce programme est éteint 
depuis 2014-2015).

En 2011, vous avez été nommé Chargé de cours temps partiel à titre définitif de 
ce cours de Comptabilité approfondie devenu Advanced Accounting, par la 
Commission des Recteurs, pour «  mérites exceptionnels  » justifiant dispense 
de doctorat. Ce cours s’adresse aujourd’hui à 480 étudiants par an en MA1.
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Revenons à votre carrière principale chez Arthur Andersen quant à vos titres 
professionnels : vous devenez Réviseur d’Entreprises en 1991 puis Associé 
dans ce cabinet en 1996. Vous obtenez la Corporate Finance qualification de 
l’Institute of Chartered Accountants of England & Wales en 2007.

Vous vous montrez particulièrement entreprenant en premier lieu chez Arthur 
Andersen avec la création de «  Andersen Real Estate  » en 1996.

À la suite de l’arrêt des activités d’Arthur Andersen et de la fusion de Andersen 
Belgique avec Deloitte Belgique en 2002, vous devenez le Founding Partner 
de Deloitte Real Estate Corporate Finance Belgium et membre de Deloitte 
Global Real Estate Executive.

Vous avez mené une double carrière professionnelle et académique et avez 
fait bénéficier la faculté et l’Université de vos expériences pratiques tant en 
matière de comptabilité de groupes et de normes internationales que dans le 
cadre du programme en immobilier dans l’Executive education. 

L’Université vous en remercie et vos étudiants ne vous oublieront pas.

SONCK Gerda

par Estelle CANTILLON

Chère collègue,

Licenciée en philologie germanique et en neurolinguistique ainsi que Docteure 
en philologie germanique de notre université sœur, la VUB, votre carrière 
professionnelle a été guidée par l’envie de toujours mieux comprendre et 
contribuer à l’apprentissage par des adultes d’une seconde langue, en particu-
lier le néerlandais. Votre thèse de doctorat, «  development acquisition of three 
verb placement rules in Dutch by French-speaking classroom learners  », y était 
déjà consacrée et votre excellente grammaire de néerlandais reste sans nul 
doute un ouvrage de référence bien utile à garder sous la main, pour vos 
nombreux étudiants.

Mais si une philologue germanique se doit évidemment d’insister sur l’usage 
correct de la langue, vous avez aussi eu à cœur d’exposer vos étudiants de 
Solvay à son usage dans un contexte professionnel. Ainsi, vos étudiants de 
master ont eu le privilège de rencontrer de nombreux économistes, banquiers 
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et autres professionnels du monde de l’entreprise de premier plan qui ont 
partagé avec eux leur passion et leurs analyses. En néerlandais bien sûr ! Vous 
avez aussi été en avance sur votre temps, en particulier sur l’approche 
programme, en offrant un cours conjoint avec votre collègue économiste, Eric 
De Keuleneer, pour lequel les étudiants étaient amenés à rédiger une analyse 
économique en néerlandais et étaient donc évalués à la fois sur la qualité de 
leur compréhension et sur leur compétence d’expression dans un contexte 
professionnel pratique.

De plus, vous avez été en avance sur votre temps dans l’exploitation de toutes 
les fonctionnalités de l’Université virtuelle en soutien de l’apprentissage. 
COVID et accent croissant sur la pédagogie obligent, vos collègues se sont 
aujourd’hui familiarisés avec la plateforme mais vous avez été l’une des 
premières à utiliser l’Uv comme véritable plateforme d’apprentissage en ligne, 
avec activités d’auto-apprentissage et d’auto-évaluation intégrées et un suivi 
individualisé des progrès de vos étudiants.

Cet investissement dans la pédagogie s’est évidemment accompagné d’un 
grand niveau d’exigence pour vos étudiants dont vous aviez l’ambition qu’ils 
sortent de Solvay «  proficients  » en néerlandais. Une langue, aimiez-vous 
répéter, ne s’apprend pas en 2 semaines comme un cours d’économie. Elle 
nécessite un effort et une pratique soutenus sur le long terme. Gare aux 
spécialistes de la dernière minute et aux paresseux donc ! Pour les plus volon-
taristes, en revanche, un cours était tellement bien construit qu’ils pouvaient 
sortir confiants en leurs capacités linguistiques et armés pour les employeurs 
les plus exigeants. L’exemple de l’étudiant ukrainien arrivé en Belgique pour 
son master et qui a appris le néerlandais en deux ans grâce à vous en est la 
meilleure illustration.

Merci à vous, Chère collègue, pour votre talent, votre volontarisme et votre 
engagement au service de nos étudiants.
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Cher Collègue,

Vous avez étudié les sciences économiques à l’Université de Paris I, où vous 
obtenez une Maîtrise (1978) et un DEA (1980). Vous obtenez également une 
Maîtrise en droit à l’Université de Paris II (1979).  Ensuite, vous poursuivez 
votre formation aux États-Unis. Vous y obtenez deux Masters en économie, 
l’un à l’université de Yale en 1981, et l’autre à l’université d’Harvard en 1982. A 
Harvard, vous défendez avec succès en 1985 une thèse de Doctorat en macro-
économie intitulée Essays on the Valuation of Unbacked Assets, sous la direc-
tion du Professeur Jeffrey Sachs.  

Vous y entamez ensuite une carrière académique, où vous êtes nommé Assis-
tant Professor et puis Associate Professor de 1985 à 1992.  En 1992, vous 
décidez de rentrer en Europe et devenez Professeur à l’Université libre de 
Bruxelles. Vous y faites la majeure partie de votre carrière, tout en y étant en 
congé académique de 2007 à 2013, années pendant lesquelles vous êtes 
Professeur à Sciences Po Paris, ainsi que Président de l’Observatoire Français 
des Conjonctures Economiques (OFCE) de 2011 à 2013. 

Votre carrière est impressionnante à plus d’un titre. Tout d’abord, vous êtes un 
chercheur de haut niveau, ayant écrit un nombre important d’articles très cités 
en macroéconomie publiés dans les meilleures revues généralistes en science 
économiques, comme l’American Economic Review, le Quarterly Journal of 
Economics, la Review of Economic Studies ou Econometrica, et les meilleures 
revues plus spécialisées en macroéconomie, comme par exemple le Journal of 
Monetary Economics, le Journal of Money, Credit and Banking ou encore le 
Journal of Public Economics.  

Votre expertise de chercheur est dès lors reconnue internationalement, et 
vous a valu d’être invité lors de votre carrière pour de nombreux séjours de 
recherche, en particulier à la Banque centrale européenne (étant notamment 
Duisenberg fellow en 2006, et research visitor régulier ensuite), à l’Université 
de Toulouse, au MIT, au programme doctoral suisse à la Banque nationale 
suisse à Gerzensee ou à l’Hebrew University de Jerusalem (où vous avez été 
Max Bogen distinguished visiting Professor). Votre expertise vous a égale-
ment permis d’être sollicité par plusieurs grandes revues internationales. 
Ainsi, vous avez été éditeur associé du Journal of Money, Credit and Banking et 

WEIL Philippe

par Mathias DEWATRIPONT
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membre des comités éditoriaux de la Review of Economic Studies, du Journal 
of Economic Growth ou encore de Macroeconomic Dynamics. 

Animé par la recherche, vous vous impliquez aussi dans sa gestion. Ainsi, dès 
votre arrivée à l’ULB, vous acceptez de relever le défi d’être co-directeur 
d’ECARES (European Center for Advanced in Research in Economics and Statis-
tics), conjointement avec Mathias Dewatripont, centre créé fin 1991 à notre 
Institut d’Etudes Européennes.  Vous occuperez cette fonction de 1992 à 2002, 
contribuant ainsi à faire «  décoller  » ce pilier de notre Faculté SBS-EM.

Vous avez également eu d’importantes responsabilités de gestion acadé-
mique en Europe. En particulier, vous avez été de 1994 à 1999 co-directeur, 
avec Daniel Cohen, du programme en macroéconomie internationale du Centre 
for Economic Policy Research, dont vous présidez depuis 2012 le Euro Area 
Business Cycles Dating Committee, qui évalue trimestriellement la situation 
macroéconomique de la zone euro. 

La présidence de ce comité susmentionné témoigne de votre goût pour l’ex-
pertise en matière de politique économique. Ainsi, vous avez été membre de 
1995 à 1998 de l’Economic Advisory Group de la DG III (Industrie) de la Commis-
sion européenne. Vous avez été également Président de l’Observatoire Fran-
çais des Conjonctures Economiques, institution qui «  compte  » dans le 
paysage français en matière d’expertise et d’avis sur l’état de l’économie et 
des politiques publiques. 

Enfin, vous avez été un «  pilier  » de l’enseignement de la macroéconomie dans 
notre Faculté depuis 30 ans, et vos talents pédagogiques sont très appréciés 
de vos étudiants. 

Vos collègues et étudiants garderont donc de vous le souvenir d’un professeur 
passionnant et passionné aux grandes et multiples qualités.
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BRISY Jean-Luc

par Daniel LINZE

Cher Jean-Luc 

Vous n’êtes pas homme à vous épancher, ni dévoiler votre intimité ou vos 
états d’âme. Vos passions parlent pour vous : vous aimez les grands espaces, 
vous vous confrontez seul face aux éléments : l’alpinisme, la voile, les très 
longues marches en solitaire… Pour autant vous n’êtes pas asocial, vous avez 
chapeauté l’équipe de Ba2 avec brio, tout d’abord à Horta et ensuite, depuis 
2010, à la Faculté d’architecture. Mais vos préférences vont vers des activités 
individuelles : le judo, que vous avez arrêté pour vos études, ainsi que les 
échecs, que vous pratiquez encore aujourd’hui.

Vous êtes né le 08 août 1958, aîné d’une famille de trois garçons et deux filles. 
Fin des années ‘70, vous vous inscrivez, un peu par hasard, à l’examen d’en-
trée en architecture à Saint-Luc. Vous y restez un an, mais son enseignement 
ne vous convient pas et vous émigrez vers l’institut Horta. C’est là qu’une 
figure professorale, Paul Hof, force votre respect et initie votre passion pour 
l’architecture.

En tant qu’étudiant, vous travaillerez à la construction participative de l’atelier 
Orejana de l’architecte et enseignant Luc Schuiten. Vous sortez des études en 
1982 et passez les deux années suivantes en alternant travail et voyages 
(Afrique du Nord, Amérique Centrale, Hongrie,…). Vos références philoso-
phiques – Proudhon, Bakounine, Kropotkine – et vos amitiés politiques vous 
poussent à refuser le service militaire, alors obligatoire, et à choisir l’objection 
de conscience. Vous passerez deux ans à la Protection civile, au moment parti-
culier de la catastrophe de Tchernobyl (1986), ce qui vous amènera, vêtu d’une 
combinaison PRC, à accueillir à la frontière belge des cars de Polonais afin de 
procéder à leur décontamination. Vous rejoindrez ensuite l’atelier d’architec-
ture DMA (Deleuze, Metzger et Associés) avec qui vous réaliserez quelques 
stands pour Glaverbel, une maison à Nodebais, mais surtout le CAL (Centre 
d’action laïque) sur le Campus de la Plaine de l’ULB. Vous mettrez fin à votre 
association avec DMA en 1998. 

Vous entrez en tant qu’Assistant à l’institut Victor Horta en 1993. Moi-même y 
entre en 1996. Nous nous étions déjà croisés quelquefois chez DMA lorsque je 
passais comme mercenaire sur l’un ou l’autre concours, mais c’est un soir de 
1997, au bar de l’Esquisse Commune qui se déroulait à Tours & Taxis, que nous 
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nous sommes réellement rencontrés. Si nous n’avons pas refait le monde, 
nous avons refait l’Esquisse Commune. Votre extrême rigueur et votre capa-
cité à organiser les choses dans les moindres détails, ont fait aboutir de 
nombreux projets par la suite. Ensemble, nous avons fait la Ba1, la Ba3, le Ma2 
pour finir par nous établir en Ba2 dont vous êtes devenu, aussi bien à Horta 
qu’à la Faculté, le Coordinateur.

Vous avez donné des cours à Horta jusqu’en 2009 en Bac et en Master dont 
l’intitulé était «  Logement et Habitat  ». Vous vous impliquerez également avec 
notre collègue Constant Kremer dans l’organisation d’un cours appelé 
«  Recherches Artistiques  » ; ce cours est un workshop qui propose aux étudiants 
de Ba1 et Ba2 de réaliser un travail plastique en le nourrissant de références 
artistiques modernes ou contemporaines.

Vous avez eu un fils, Alexandre, né en 2008, qui marche sur les traces de son 
papa, en tout cas en ce qui concerne le judo et les échecs. Demain, plus apaisé, 
vous pourrez vous replonger dans vos vinyles de Coltrane, Lou Reed, Led Zepp… 
Finir quelques parties d’échecs, en commencer de nouvelles et reprendre l’une 
de vos passions, que vous avez trop longtemps négligée : la photographie. Vos 
références, pour n’en citer que deux, sont Sebastiao Salgado ou et Cindy 
Sherman. Cela en dit long sur votre rapport aux autres et au monde, vous, le 
voyageur solitaire amoureux des grandes étendues, vous admirez des photo-
graphes qui vont au plus près de l’humain. Pour le reste, vous allez voyager.

En tout cas, comme d’autres, je regretterai vos impressionnants tableaux 
Excel, votre gilet en cuir aux poches garnies de bics multicolores et - in fine - ce 
qu’un étudiant avait affectueusement appelé votre brisette, terme qui mérite-
rait de faire son entrée dans le Larousse. 

Kaló taxidi Cher Jean-Luc et Kenavo comme l’on dit en breton, votre 3e patrie.
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Cher Philippe,

Vous êtes né un 25 septembre, en début d’année académique comme il se doit 
à un vrai prof. Mais vous êtes évidemment quelqu’un de sérieux, bon élève et 
studieux. On vous doit un mémoire intitulé déjà «  L’informatique au service de 
l’architecture  ». Vous avez fait un stage d’architecture dans un grand bureau 
bruxellois, un graduat en informatique et même un master complémentaire en 
gestion dans la Faculté Solvay.

Enfant unique, vous avez constitué avec Claire une famille chaleureuse. Votre 
fille Virginie a fait, à votre grande fierté, des études de physique et travaille 
aujourd’hui chez les pompiers. Les chiens ne font pas des chats, comme dit le 
proverbe, et il est évident qu’avec des parents enseignants, elle ne pouvait que 
se consacrer au bien-être des autres. En plus de votre fille Virginie, vous avez 
accueilli, Claire et vous, 3 enfants en famille d’accueil. Meharit qui, depuis, a 
longtemps vécu en Ethiopie, et à qui vous avez rendu visite plusieurs fois 
là-bas, Monique qui habite toujours votre quartier et que vous continuez à voir 
et Mamadou, parti à Anderlecht mais qui reste lui aussi en contact.

Est-ce ces enfants qui vous ont donné le goût des voyages ou est-ce que le 
goût des voyages qui vous a permis d’imaginer cette vie ouverte aux autres ? 
Vous avez traversé des tas de pays en famille ou en mission pour l’université, 
en Italie, en Afrique avec le Sénégal, le Mali, et l’Ethiopie, au Cameroun et au 
Congo, encore tout récemment en Amérique latine au Pérou, en Equateur, au 
Chili, et en Asie, toujours avec Claire, à la découverte de l’Inde et du Pakistan 
ou pour l’ULB avec une mission en Chine. Tous ces voyages, vous les racontiez 
avec votre verve et votre sourire, nous emmenant par la pensée grimper dans 
les Dolomites, caracoler dans les montagnes, pédaler un peu partout. Vous 
partagiez avec nous tous, collègues, étudiants, ou tout simplement ceux qui 
passent, vos passions sans jamais imposer, écraser.

Pédaler un peu partout : Philippe, vous êtes la première personne de notre 
faculté à avoir traversé les couloirs du bâtiment S et ceux de Flagey à vélo. À 
l’époque de l’Institut Horta, votre vélo signalait votre présence dans le labo 
informatique. Lequel labo était inséparable de vous. Vous y aviez votre bureau, 
dessiné et installé par vos soins, vous y aidiez les étudiants, jour et nuit. À 
cette époque, le labo était en effet parfois ouvert la nuit pendant les périodes 
de charrette et les étudiants pouvaient toujours compter sur vous.

LECOCQ Philippe

par Marianne PUTTEMANS
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Vous organisiez aussi des descentes de l’escalier du labo sur des cartons, des 
parties de ping-pong, et aujourd’hui, vous organisez des jeux de fléchettes 
dans le couloir du décanat. Vous aviez toujours le goût de la blague, du bon 
mot. En témoigne le petit mot toujours épinglé sur votre porte : je ne suis pas 
là, et si vous n’êtes pas là non plus, il n’y a personne. Quand vous n’êtes pas 
accroché à votre ordinateur, vous courrez chercher des frites à la place Flagey 
pour vos collègues, vous inventez les journées bouffe-foot ou dring-drink 
pendant lesquelles il faut courir derrière un ballon avant de manger, ou pédaler 
avant de boire. Vous êtes un vrai compagnon. Ces journées-là sont sportives 
mais jamais compétitives, elles servent à tisser des liens, à créer une commu-
nauté. Quand vous blaguez, quand vous entrainez tout le monde au foot, à 
vélo ou à faire la file au fritkot, vous êtes aussi celui que les étudiants décrivent 
comme disponible, attentif, attentionné, calme et patient.

Vous ne jugez jamais, ni les colères ou la mauvaise humeur des uns, ni les 
attitudes parfois bizarres des autres. Si certains vous perçoivent comme un 
technicien accroché à ses tableaux Excel, vous êtes en réalité un idéaliste 
rempli d’humanité tranquille qui arrive de façon rigoureuse et sophistiquée, 
depuis son écran, à relever toutes les nuances, toutes les finesses du système 
avec toujours le même but : la bienveillance.

Vous nous quittez. Vous allez laisser un immense vide. Vous fûtes, au moment 
de la fusion entre les institut et l’ULB, l’une des personnes les plus ouvertes et 
les plus enthousiastes sur ce nouveau projet. Vous aviez pris à bras-le-corps 
tous les défis imposés par cette nouvelle réalité et vous nous avez toutes et 
tous aidé à intégrer notre faculté toute neuve.

Avec qui va-t-on maintenant aller chercher des frites ? Disserter sur la beauté 
des Dolomites ? Étudier les tableaux pour en tirer des outils pour aider les 
étudiants ? Restez ! Finalement, la retraite… c’est très surfait.
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Cher collègue, Cher Francis, 

«  Je suis définitivement un architecte gourmand  », dites-vous. «  Qu’il s’agisse 
de missions de restauration, de réhabilitation ou de création, mon amour de 
l’architecture se délecte de tous projets…  » sont vos propres mots.

Mais d’où vous proviennent cette gourmandise et cette curiosité inaltérable 
pour l’architecture et son patrimoine ?

Sans doute que le ketje des Marolles dans lequel vous étiez, tapant du ballon 
rond sur les murs défraichis ou jouant aux échecs des heures durant dans les 
vieux bistrots de notre chère capitale, n’y est pas pour rien.

Vous entamez vos études d’architecture à l’Académie des Beaux-Arts en 1977, 
et les poursuivez dès 1982 par un stage auprès de Luc Schuiten, attiré par les 
enjeux de l’architecture alternative, les constructions passives, l’auto-construc-
tion… C’est là que vous rencontrez Luc Deleuze, découvrant rapidement que 
vous partagez une même vision du monde. C’est ainsi qu’est née une amitié 
toujours intacte aujourd’hui.

Dès 1983, Luc et vous décidez donc de vous associer et de poursuivre la route 
ensemble : l’atelier d’architecture DMA est créé !

Alors que votre premier projet, à savoir un projet pilote expérimental solaire 
situé rue aux Laines, ayant obtenu un premier Prix de la Commission euro-
péenne, vous amène un début de visibilité, vous entamez ensuite une série de 
projets originaux dont la rénovation de la bibliothèque Solvay au parc Léopold 
qui vous vaut une nomination au prestigieux Carlsberg Architectural Prize.

Après 17 ans d’une fructueuse collaboration, alors que Luc rejoint le bureau 
d’architecture Art & Build, vous poursuivez votre chemin en solo en créant 
Ma2 en 2002, où vous «  sévissez  » encore aujourd’hui, entouré de vos collabo-
rateurs auxquels vous transmettez, entre autres, votre passion pour nos 
illustres confrères aujourd’hui disparus : Victor Horta, Jean-Baptiste Dewin ou 
encore Gustave Strauven, pour ne citer qu’eux.

En grand amateur d’histoire, vous aimez dire «  l’architecture est l’art du temps  ».

Vous précisez : «  Découvrir un projet, c’est comparable à arriver sur une scène 
de crime. Il s’agit d’entrer en dialogue avec l’architecte disparu…  ».

METZGER Francis

par Christine GODFROID
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Vous avez développé avec vos collaborateurs une démarche scientifique, véri-
table procédé archéologique investiguant l’âme des murs, qui vous amène à 
témoigner de leur identité première avant de les recomposer au gré d’une 
programmation contemporaine.

Cette démarche vous a permis d’acquérir une véritable notoriété dans ce domaine 
et de décrocher de nombreux prix.

Certes, vous vous intéressez aux architectes du passé, mais le sort de nos 
consœurs et confrères actuels vous tient également à cœur ! C’est ainsi que, 
depuis quelques années, vous vous êtes engagé au sein de l’Ordre des archi-
tectes avec pour objectif de tenter d’améliorer nos conditions de travail, mais 
aussi le regard porté par les autorités et le grand public sur cette profession et, 
par là même, favoriser la qualité de la production architecturale elle-même. 
C’est encore pour cette dernière raison que, depuis peu, vous vous êtes égale-
ment investi au sein de la Commission Royale des Monuments et sites.

Mais comme si tout cela ne suffisait pas à assouvir votre inépuisable énergie, 
vous entamez dès 1991 une carrière académique à l’I.S.A. Victor Horta. Il s’agit 
pour vous d’un nouveau défi : transmettre votre passion aux étudiants. 
Soucieux d’attiser leur curiosité, vous les accompagnerez étroitement en 
partageant votre expérience de praticien au sein de l’atelier du Projet.

Reflet caractéristique de votre engagement au sein de notre institution, en 
2010 vous avez œuvré à la création de notre chère Faculté d’architecture en 
partageant, dès son origine, le décanat avec notre regretté Jean-Louis Genard. 
Vous avez renouvelé votre engagement en étant à nouveau Doyen en 2012-
2013. C’est à l’issue de ce second mandat que vous êtes nommé, en 2014, 
Professeur ordinaire en charge du projet d’architecture en Master 1 et Master 
2, au sein de notre Faculté.

Vous avez également participé activement à la réalisation de l’Executive 
Master en restauration et conservation du patrimoine (ULB-VUB), dont vous 
êtes à présent le Responsable académique depuis 2017. Votre partage de 
compétences a depuis suscité de nombreuses vocations !

Alors, même si vous quittez la Faculté aujourd’hui, il est certain que votre ensei-
gnement y laissera des traces pour longtemps, et que les futures collabora-
tions avec certains de nos jeunes diplômés seront encore bien fructueuses.

Merci pour tout, et bon vent, Francis !
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DEMBLON Dominique

par Charles DE CANNIERE

Chère Collègue,

Depuis 2016 vous avez consacré une partie de vos efforts à transmettre votre 
expérience aux étudiants de Master bioingénieur de l’ULB pour un cours sur 
les productions animales, domaine vaste et complexe, au cœur de plusieurs 
débats de sociétés très actuels.

Et quelle expérience ! 

Au cours de vos études de vétérinaire, à Namur puis à la Faculté Vétérinaire de 
Cureghem, vous assistez comme stagiaire le Dr Edouard Botton, à Havelange, 
l’un des berceaux de la race bovine Blanc Bleu Belge, où vous accompagnez 
quelques-uns des éleveurs de pointe dans la sélection de cette race qui était 
en plein essor. Diplômée, vous êtes retenue pendant quatre ans comme Assis-
tante par le Prof Jean-Marie Bienfait, au service de nutrition animale, où vous 
participez aux progrès de l’alimentation animale.

En parallèle, vous ouvrez votre propre cabinet à Uccle et soignez petits 
animaux et chevaux. L’espèce équine vous tient particulièrement à cœur : 
cavalière passionnée, c’est à cheval que vous avez rencontré un jeune archi-
tecte, Didier Dannau, qui deviendra votre mari et le père de vos deux enfants, 
Séverine (neuro-psychologue ULB 2015) et Sébastien (bioingénieur ULB 2017). 
Vous enseignez même quelques temps à l’école professionnelle de jockey du 
CREPAC.

En 1984, vous réalisez des dossiers d’enregistrement de médicaments vétéri-
naires pour SGS-BioPharma et, en 1985, vous intégrez l’équipe d’enseignants 
des écoles supérieures agronomiques de la Province de Hainaut, l’IPESAT qui 
forme des gradués en agronomie et l’ISIPH qui forme de ingénieurs industriels 
en agronomie. Vous ne quitterez plus ces écoles jusqu’à la fin de votre carrière : 
deux à trois mille étudiants y ont suivi vos cours.

En 1992, passionnée par la recherche, comme vous arrivez à rendre le temps 
élastique, vous trouvez le moyen de devenir Cheffe de projet puis Directrice 
d’études vétérinaires chez SGS-BioPharma : vous y encadrez le travail du 
laboratoire et y développez des protocoles d’études de pharmacocinétique, de 
recherche de résidus, de bioéquivalence et de thérapeutique, notamment 
dans le domaine de l’anesthésie des chiens et des chats.
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Au fil des années, vous accompagnez les fusions successives des écoles d’en-
seignement supérieur agronomique de la Province de Hainaut, aujourd’hui 
regroupées au sein de la HEPH Condorcet, poursuivant vos cours de physio-
logie et nutrition animales et de zootechnie en bachelier (les anciens gradués) 
et en master (les anciens ingénieurs industriels). Vous participez également 
activement aux révisions des programmes, à la création de nouvelles orienta-
tions, à la traversée du «  décret Bologne  », à la définition des «  compétences  », 
à l’accréditation ISO9001, à l’évaluation qualité pour l’AEQES, au développement 
d’activités pratiques à la Ferme expérimentale du CARAH. Vous êtes un pilier 
du «  conseil de catégorie  », qui assiste la direction de la Haute Ecole. Vous êtes 
particulièrement impliquée dans l’encadrement des travaux de fin d’études, à 
raison de 6 à 15 par an, soit plus de 350 à votre actif ! Ils portent sur à peu près 
toutes les espèces et les problématiques d’actualité car vous êtes particulière-
ment à l’écoute des professionnels et de vos étudiants, qui sont nombreux à 
être impliqués familialement dans la profession. Vous balayez ainsi de la 
pré-acétonémie chez la vache laitière à la granulométrie des provendes pour 
poussins, de la farine d’insectes dans l’aliment des truites à l’apiculture au 
Bénin. Nombre de vos anciens étudiants initient ainsi des carrières dans des 
entreprises partenaires et vous pouvez difficilement traverser un salon agricole 
sans vous faire saluer amicalement par plusieurs d’entre eux.

Si le Bénin a été l’une de vos destinations régulières, c’est que vous avez aussi 
été très active pour promouvoir les relations internationales à l’occasion de 
voyages d’études organisés en France, au Canada ou en Chine, pour une parti-
cipation à des recherches (RDC, Maroc, Bénin) ou à l’accueil de stagiaires. La 
collaboration avec Dr Laura Gasco de l’Université de Turin vous amènera à des 
échanges suivis qui se prolongent encore aujourd’hui, en particulier sur la 
nutrition animale dans une perspective de qualité des produits tels les 
fromages ou les jambons, et de valorisation des sous-produits agricoles tels le 
marc de pomme ou les coproduits de la tomate.

À suivre ce parcours particulièrement dynamique, nul ne peut douter que vous 
continuerez à vous investir dans la vie collective, que vous soyez en Belgique 
ou dans votre havre de repos en Aveyron.
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Cher Mondher,

Quel honneur et quel plaisir de pouvoir évoquer ta carrière au sein de l’Univer-
sité ainsi que tes qualités scientifiques et humaines exceptionnelles.

Diplômé de l’ULB en 1986, tu présentes ta thèse de doctorat en 1992 et es 
nommé Chercheur qualifié du FNRS en 1995. Rapatrié à l’ULB en 2001, tu 
deviens Professeur en 2004 et Professeur Ordinaire l’année suivante. Durant 
toutes ces années tu as enseigné avec passion, toujours avec la volonté de 
transmettre et de partager tes connaissances avec générosité et clarté. Tu as 
dirigé le laboratoire de Biotechnologie Végétale pendant 25 ans avec toujours 
autant de passion et tes travaux de recherche ont abouti à une liste de publi-
cations qui serait bien trop longue de citer ici. Outre le nombre d’étudiants, 
de doctorants et de postdoctorants que tu as formés, tu as réussi à créer une 
atmosphère de recherche incomparable, basée sur un excellent esprit 
d’équipe et une confiance mutuelle. Tu t’es toujours montré extrêmement 
curieux et créatif, capable de jongler avec les différents projets avec vivacité 
et perspicacité.

En parallèle, et depuis plus de 20 ans, tu as montré un engagement remar-
quable dans la coopération au développement, en expérimentant différents 
programmes de recherches coopératives. Ta thématique de prédilection 
concerne l’apport des biotechnologies végétales dans la conservation et la 
gestion durable des ressources génétiques locales, principalement les plantes 
médicinales. Pour cela, tu as noué des partenariats avec des laboratoires de 
Madagascar, du Maroc, de Cuba, de l’Etat d’Haïti, du Niger ou encore du 
 Burkina-Faso. Ta reconnaissance dans ce domaine est multiple : Docteur 
Honoris Causa de l’Université d’Antananarivo (UA) à Madagascar, Chevalier de 
l’Ordre National de la République de Madagascar, Professeur Vacataire à l’Uni-
versité d’Antananarivo, Professeur visiteur à l’Université de Fès au Maroc, 
Membre de l’Académie Royale des Sciences d’Outre-Mer. Tu as également 
pratiqué des activités de gestion de la coopération via l’ONG «  ULB Coopéra-
tion  » que tu as présidé, mais aussi en qualité de Vice-président de l’ARES-CCD 
et comme Conseiller du Recteur pour la coopération au développement. Tu as 
également coordonné, pour toutes les universités francophones de Belgique, 
un programme d’appui institutionnel de l’ARES-CCD auprès de l’Université 
 d’Antananarivo (Madagascar).

EL JAZIRI Mondher

par Marie BAUCHER
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Par ailleurs, tes qualités humaines, exprimées par ton empathie, ta préoccu-
pation pour les autres, tes conseils, tes analyses critiques et tes encourage-
ments, ont fait de toi un guide pour de nombreux étudiants et bien d’autres 
membres de l’Université. Les avis des personnes qui ont pu te côtoyer tout au 
long de ta carrière sont unanimes : tu es passionné, amoureux de la vie, 
curieux de tout, combatif, avide d’apprendre et de comprendre, soucieux de 
résoudre les problèmes à tous niveaux, dynamique, et tout ceci avec toujours 
beaucoup de diplomatie, de générosité et d’humanité.

Merci pour ces merveilleuses années de collaboration et de complicité.

Il est évident que tu adores ton métier. Nous sommes très heureux de ta déci-
sion de poursuivre tes activités de recherche et de coopération en tant que 
Professeur de l’Université, ce qui nous permettra de continuer cette belle 
aventure !
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Chère Marie-Françoise,

Tu es pour beaucoup le visage de l’Institut. Tu es là depuis le début aux côtés 
de Christian Vandermotten et Claire Billen. Tes connaissances, ton amour et 
ton engagement pour la forêt, les paysages, la ruralité et la nature en général, 
et, n’oublions pas, la Wallonie sont indéniablement très impressionnants. 

En tant que botaniste, tu avais commencé comme Chercheure au Laboratoire de 
Botanique systématique et de Phytosociologie de l’ULB (1981-1988). Après sept 
années passées en tant que botaniste «  pure et dure  », tu as rejoint le GEVERU 
pour devenir, en 1993, l’une des premières chercheures de l’Institut de Gestion 
de l’Environnement et d’Aménagement du Territoire, à l’av. A. Depage 13, notre 
cher IGEAT. Dans cet Institut qui se voulait multidisciplinaire, tu as apporté ton 
regard de botaniste et de naturaliste sur l’environnement. Côtoyer de nouveaux 
collègues d’autres horizons a enrichi ta carrière et t’a amenée à prendre un 
chemin pluridisciplinaire. Tu as ainsi développé plusieurs axes de recherche 
portant sur les évaluations environnementales, le développement territorial, 
l’aménagement du territoire, la gestion des espaces ruraux et des forêts, l’ana-
lyse, l’évaluation et la gestion des paysages, et «  last but not least  » les relations 
tourisme/loisirs-environnement.

Tu as déployé des compétences non seulement innovatrices, mais aussi en 
ligne avec ta profonde volonté de protéger et préserver les espaces naturels. Il 
va sans dire que tes travaux ont massivement contribué à la réputation et à la 
notoriété de l’IGEAT. D’ailleurs, la méthodologie développée pour créer des 
Atlas des paysages a été reprise dans de nombreux pays européens. De plus, 
tu as le sens du partage. À côté de tes charges pour notre chère université, tu 
as partagé ton expertise et ton temps pour le bénéfice de diverses commissions 
tant régionales (Conseil Wallon de l’Environnement pour le Développement 
Durable, Commission Royale des Monuments et Sites de la Région de Bruxelles-
Capitale…) que locales (Commission consultative Communale d’Aménagement 
du Territoire et de Mobilité d’Eghezée…).

En 1999, le Gouvernement wallon a créé la CPDT (Conférence Permanente du 
Développement Territorial). Cheville ouvrière dès le début du programme, tu 
en as pris la direction pour l’ULB en 2003, avec une quinzaine de chercheurs à 
l’IGEAT ; tâche très délicate, car il fallait judicieusement équilibrer engagement 

GODART Marie-Françoise

par Thomas BAULER
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et convictions personnelles en matière de recherche, avec des attentes et 
exigences politiques. Tu as réalisé cette mission avec beaucoup de respect 
vis-à-vis de la région wallonne et une réelle compétence, en nouant également 
un dialogue fructueux avec nos homologues de l’UCLouvain et de l’ULiège, le 
CREAT et le Lepur. La succession va être difficile… 

Tu as contribué de façon essentielle et sans équivoque à la création et le déve-
loppement des formations successives des Masters en Environnement de l’ULB, 
du Master en Tourisme et du Master en Transport. Grâce à ton expertise, nombre 
d’étudiants font appel à toi pour leurs mémoires ou thèses. Tu participes à un 
nombre incroyable de comités de thèse, notamment en Tourisme. Née à Ibanda 
au Congo belge, tu as gardé une petite part d’Afrique en toi comme en témoignent 
notamment tes activités d’enseignement au Bénin et à Madagascar.

Tu es guidée par un sens de l’engagement indiscutable, et ton intérêt pour la 
collectivité et pour l’IGEAT, ses chercheurs et ses étudiants, t’a souvent menée 
aux limites de ta résistance. C’est ainsi que tu as accepté très tôt des postes et 
des responsabilités – tu as été plusieurs fois Présidente et Vice-présidente ou 
Secrétaire de l’IGEAT de filière (ENVI et TOUR) et, plus récemment, du DGES.

Dans cette même veine, ta bienveillance vis-à-vis de tes chercheurs et collè-
gues est légendaire et non seulement tu es à leur écoute, mais tu es aussi très 
fidèle en amitié. Je pense aux nombreux anciens chercheurs avec lesquels tu es 
restée en contact. Il y eu aussi des moments difficiles dont le plus dur fut certai-
nement, en 2009, le décès bien trop précoce de notre collègue et amie Lucia. 

D’autres moments nous ont «  enquiquinés  » ; je pense aux réformes à répéti-
tion, conflits absurdes, surcharge de travail et j’en passe.

Je ne peux m’imaginer l’IGEAT, et nos bureaux sans toi, sans nos discussions 
et nos échanges, sans les séances de soutien et d’encouragements mutuels… 

Au nom de l’équipe je te remercie chaleureusement de tous ces moments. 
Nous te souhaitons une retraite sereine remplie d’activités alléchantes et de 
beaucoup de bonheur.
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Cher Fabrice,

Vous vous êtes inscrit à l’Université Libre de Bruxelles en Faculté des Sciences 
pour étudier la biologie et plus spécifiquement des plantes. Vous obtenez 
votre licence ainsi que l’agrégation de l’enseignement secondaire en 1980, 
puis votre thèse de doctorat en 1984 avec les félicitations du jury. En 1990, 
vous rajouterez une thèse d’agrégation de l’enseignement supérieur à votre 
liste de diplômes. Vous réaliserez un séjour postdoctoral à l’Université de 
Toronto.

En 1990, vous êtes nommé Chercheur Qualifié du F.R.S-FNRS et, dès 1995, 
Maître de Recherches. À partir de 1999, vous terminerez votre carrière en tant 
que Directeur de Recherche, toujours au sein du F.R.S-FNRS.

Vous êtes spécialisé dans l’étude des protéines des plantes et tout particuliè-
rement, ces dernières années, du VDAC (Voltage Dependent Anion Channel) 
de la membrane externe des mitochondries. Votre méthode d’analyse de 
prédilection est l’électrophysiologie.

Réputé individualiste (mais dans le bon sens du terme), vous êtes le genre de 
chercheur à construire vous-même vos instruments de recherche, et, pour cela 
à apprendre par vous-même toutes les connaissances nécessaires. Une anec-
dote circulant sur vous est qu’en vacances vous n’emportez pas le dernier 
roman à la mode pour lire sur la plage mais plutôt des livres sur la théorie des 
groupes ou la transformée de Fourier…

Votre production scientifique est loin d’être négligeable : plus d’une centaine 
d’articles, revues ou chapitres de livre, et ce dans les meilleurs journaux 
(Science, PNAS…). Pour un «  individualiste  », vous avez collaboré avec énor-
mément de chercheurs.

Vous êtes également détenteur de 3 brevets sur la «  Surface modification of 
optical elements for the spectroscopic detection of molecules and organic 
components  ».

Vous vous êtes aussi fort impliqué dans l’enseignement avec, au cours de 
toute votre carrière, plusieurs cours sur la physiologie membranaire et le 
transport ionique.

HOMBLE Fabrice

par Vincent RAUSSENS
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Bien que mandataire F.R.S-FNRS, vous vous êtes en plus beaucoup investi 
dans l’organisation et la logistique de l’Université. Depuis 2007, vous êtes 
Co-directeur du laboratoire Structure et Fonction des Membranes Biologiques. 
De 2011 à 2012, vous êtes Président du Département de Chimie de la Faculté 
des Sciences. De 2014 à 2018, vous êtes Président de la Commission électo-
rale de la Faculté des Sciences et, de 2014 à 2020, vous êtes membre du 
Bureau de la Faculté des Sciences.

De plus, vous êtes Professeur invité à l’Université de Provence (Marseille, 
France) et à l’Adam Mickiewicz University (Poznan, Pologne) où vous avez fait 
de nombreux séjours depuis l’année 2006. Votre collaboration avec l’Univer-
sité de Marseille et le Professeur Marc Léonetti vous a permis, au cours des 
dernières années, d’apporter une vision plus physique et théorique à votre 
recherche, vision que vous avez toujours recherchée. En collaboration avec la 
Professeure Martine Prévost, vous avez aussi rajouté une partie modélisation 
et dynamique à votre travail.

Il semble qu’au cours des prochaines années en tant que Professeur de l’Uni-
versité, vous comptez approfondir cette partie de votre recherche.

Aussi vous souhaitons-nous le meilleur pour les années à venir.

MALBECQ William

par Guy MELARD

Cher collègue,

Votre carrière s’est déroulée essentiellement en dehors de l’Université, ce qui 
ne vous a pas empêché de mener une activité d’enseignement, de formation et 
de recherche, cette dernière attestée par de très nombreuses publications. Je 
vais donc essayer de la résumer. 

Né en 1957, vous obtenez une licence en sciences mathématiques en juin 1979, 
obtenez une bourse à l’Institut pour l’encouragement de la Recherche Scienti-
fique dans l’Industrie et l’Agriculture (IRSIA) pour une thèse de doctorat en 
sciences mathématiques, auprès du regretté professeur de physique Jean De 
Prins, que vous soutenez en 1984 sous le titre «  Méthodes de traitement de 
données en chronobiologie  » où vous traitez le cas de séries temporelles 
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espacées dans le temps de manière irrégulière, un sujet encore peu traité dans la 
littérature. Vous obtenez un poste d’Assistant pour le département d’informa-
tique de 1982 à 1983 et accomplissez vos obligations militaires. Vous obtenez 
ensuite un poste de Statisticien chez Bristol-Myers Biostatistics and Data Mana-
gement de 1984 à 1987, avant d’entrer chez Merck, Sharp and Dohme (MSD) où 
vous gravirez les échelons : Biométricien en 1988, Manager en 1991, Directeur 
Associé en 1995, Directeur en 1999 de Clinical Biostatistics, Directeur Sénior de 
BARDS Europe en 2003, jusqu’à devenir Directeur Exécutif de BARDS Europe, qui 
s’occupe chez MSD du département de biostatistique. Vous y dirigez donc une 
grande équipe, jusqu’à 60 personnes, composée de statisticiens, de program-
meurs et d’épidémiologistes. Fin 2019, vous devenez Chercheur émérite, en 
charge de la méthodologie statistique en technologie de la santé. 

En parallèle, la regrettée Simone Huyberechts vous convainc de prendre un 
poste de Chargé de cours à temps partiel à l’ULB et de collaborer en qualité de 
Co-titulaire, avec Guy Mélard, du cours de statistique industrielle qui s’intitulera 
«  Utilisation approfondie des logiciels statistiques  » à partir de 1990. Le nombre 
d’étudiants de ce cours optionnel passe rapidement d’une demi-douzaine à une 
soixantaine, en provenance des programmes de mathématique, de statistique 
et d’actuariat. Si la méthode adoptée, qui combine cours ex-cathedra, exercices 
pratiques sur ordinateur, réalisation de travaux personnels ou par groupes et 
soutenance orale, n’est certainement pas étrangère à ce succès, votre approche 
à la fois scientifique, pédagogique et pragmatique en est la base. Vous avez eu 
une incidence décisive sur la mise à disposition de logiciels statistiques à l’ULB, 
notamment du logiciel SAS dont vous êtes un expert.

En 2004, Marc Hallin vous demande de créer un nouveau cours d’analyse des 
durées de vie, plus en rapport avec vos intérêts professionnels, cours que 
vous avez gardé jusqu’à cette année académique. Vous faites en outre état de 
11 supervisions de mémoires de fin d’étude.

Du point de vue scientifique, outre une douzaine de publications liées à votre 
thèse de doctorat sur le traitement des rythmes biologiques dont un dans 
Nature, vous avez été auteur ou co-auteur de nombreux articles, souvent dans 
de grandes collaborations internationales, notamment dans des revues telles 
que l’American Journal of Cardiology, Headache, Lancet, et ainsi de suite. Vos 
derniers articles datent de 2022, ce qui témoigne de votre intérêt indéfectible 
pour la recherche.

Pour résumer, Cher Collègue, Cher William, si votre carrière s’est principale-
ment inscrite en recherche et développement dans le monde industriel, l’Uni-
versité Libre de Bruxelles peut se réjouir d’avoir pu compter dans ses rangs un 
expert de votre calibre.
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Très chère Martine,

Vous vous êtes inscrite à l’Université Libre de Bruxelles, à la Faculté des 
Sciences. En 1979, vous êtes licenciée en Sciences Chimiques. Vous réalisez 
ensuite une thèse de doctorat sous la supervision du prestigieux Professeur 
Ilya Prigogine (prix Nobel de Chimie, 1977), thèse que vous achevez en 1984. 
De 1988 à 1990, vous faites deux séjours postdoctoraux à l’Université d’Har-
vard dans le laboratoire du Professeur Martin Karplus (prix Nobel de Chimie, 
2013). Décidément, vous avez l’art de bien vous entourer !

En octobre 1990, de retour à l’ULB, vous êtes nommée Chercheure Qualifiée au 
sein du F.R.S-FNRS et vous y travaillez avec Shoshana Wodak. Vous continuez 
donc votre carrière dans le domaine de la bioinformatique, et tout particulière-
ment dans la dynamique moléculaire des protéines et le drug design. Vous 
faites de nombreux séjours dans des laboratoires étrangers dans lesquels vous 
donnez de nombreux séminaires et cours. En 2002, vous défendez une thèse 
d’agrégation de l’enseignement supérieur et, en 2004, vous êtes nommée 
Maître de Recherches au F.R.S-FNRS.

C’est à peu près à cette époque que vous rejoignez le Centre de Biologie Struc-
turale et de Bioinformatique au sein du Laboratoire de Structure et Fonction 
de Membranes Biologiques. Tout en continuant votre travail, vous allez dès 
lors orienter vos recherches un peu plus vers l’étude des protéines membra-
naires, un sujet d’étude particulièrement ardu pour la bioinformatique. Vous 
vous lancerez aussi, de temps à autres, dans la modélisation de spectres infra-
rouges de protéines, une autre spécificité du laboratoire.

Votre liste de publications est riche de plus d’une centaine d’articles et de 
chapitres de livre. Ces publications démontrent surtout votre grande capacité 
à collaborer avec des chercheurs de tous horizons. Vous êtes en effet une 
bioinformaticienne qui tient à confronter ses résultats aux résultats obtenus 
en laboratoire. C’est d’autant plus vrai que vous encadrerez des étudiants qui 
réaliseront aussi bien le travail expérimental que l’équivalent en bioinforma-
tique. C’est suffisamment rare que pour être mentionné.

Vous ne restez néanmoins pas dans votre tour, non pas d’ivoire, mais d’ordina-
teurs car vous prendrez la Présidence du Département de Chimie de la Faculté 
des Sciences de 2019 à 2020.

PREVOST Martine

par Vincent RAUSSENS
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Vous êtes une chercheuse passionnée et passionnante. Votre calme et votre 
gentillesse sont reconnus par tout le monde et fortement appréciés par vos 
étudiants. Votre grande connaissance des algorithmes accessibles dans votre 
domaine vous permet de toujours trouver une solution aux questions qui vous 
sont posées.

Heureusement, vous avez demandé à être Professeur de l’Université, ce qui 
nous permettra de continuer à vous voir et collaborer avec vous au moins 
pendant les cinq prochaines années. C’est une grande chance pour nous !
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DELANDTSHEER Anne

par Pierre-Etienne LABEAU

Chère Collègue,

Vous êtes née en 1957 à Ixelles, déjà à proximité de notre Alma Mater. Vous 
avez brillamment obtenu votre Licence en sciences mathématiques de l’ULB 
en 1979, année où vous avez également été Agrégée de l’enseignement secon-
daire supérieur en sciences mathématiques. Vous avez alors entamé une 
thèse de Doctorat tout en occupant un mandat d’Assistant au Séminaire d’Ana-
lyse mathématique de la Faculté des Sciences de l’ULB. Fait remarquable, 
quelle que soit l’époque, vous avez défendu cette thèse en 1983, malgré une 
impressionnante charge d’enseignement, sur laquelle je reviendrai par la 
suite. Vous obtiendrez encore en 1991 l’Agrégation de l’Enseignement Supé-
rieur en sciences mathématiques.

Si tous ces diplômes ont été brillamment obtenus dans notre institution, votre 
carrière a également été marquée d’une expérience internationale exception-
nelle : vous avez occupé les postes d’Assistant Professor à l’Ohio State Univer-
sity et de Professeur visiteur à l’université de Sienne et à l’université d’East 
Anglia, en parallèle à d’autres séjours à l’étranger.

Toute votre carrière est caractérisée par votre investissement sans failles pour 
l’enseignement des mathématiques, à des populations différentes d’étu-
diants : en sciences mathématiques, physiques et informatiques, ainsi qu’à 
l’Ecole polytechnique. Durant vos premières années à l’ULB, ce sont les 
séances d’exercices de calcul différentiel et intégral ainsi que ceux de géomé-
trique analytique et algèbre supérieure qui bénéficieront de votre souci de 
transmission des savoirs. Mais le tournant de votre carrière se situe en 1992, 
lorsque la Faculté des Sciences Appliquées (comme elle s’appelait encore à 
l’époque) vous confie les enseignements des cours d’analyse des deux 
premières années des étudiants ingénieurs. Le défi est de taille, mais vous 
vous y impliquez avec toute votre énergie. Les étudiants se retrouveront rapi-
dement avec une épaisseur de notes de cours qui fera votre légende au sein de 
30 promotions de futurs ingénieurs ! Ces notes détaillées, constamment retra-
vaillées au cours des années et des adaptations des programmes de cours, 
témoignent de votre volonté d’équiper les étudiants de supports qui les 
accompagneront bien au-delà de la réussite de leurs examens. La contraction 
des volumes de cours de mathématiques en polytechnique, lors de l’entrée en 
vigueur du décret Bologne, vous mènera à pousser davantage encore la 
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connexion entre les concepts mathématiques théoriques et les disciplines des 
sciences appliquées et de l’ingénierie qui les utilisent. Vous assurerez égale-
ment, à partir de ce moment et pour deux décennies, un cours de «  Complé-
ments de mathématiques  » à destination des étudiants ingénieurs civils physi-
ciens, cours que vous avez accepté de donner cette année encore pour faciliter 
la transition avec vos successeurs. Eh oui, «  vos successeurs  », car il était tout 
simplement inconcevable de trouver une seule personne pouvant reprendre 
l’ensemble de vos enseignements et la supervision de toute la logistique asso-
ciée à ces cours de bachelier.

Si votre carrière d’enseignante a été exceptionnelle à bien des égards, vous 
avez développé en parallèle une activité de recherche soutenue, dans les 
domaines de la combinatoire, de la géométrie et de la théorie des groupes. 
Ces travaux ont fait l’objet de publications régulières et continuent d’être 
régulièrement cités dans des domaines multiples.

Vous voilà arrivée au terme de cette carrière intense, où vous avez souvent 
mis vos intérêts personnels de côté afin de consacrer une énergie énorme, 
entre autres, à poser les jalons de la formation de trois décennies d’étudiants 
ingénieurs. L’Université et son Ecole polytechnique tiennent à vous exprimer 
leur vive reconnaissance pour ce travail remarquable et vous souhaitent une 
agréable retraite.

DUBOIS Frank

par Marie-Paule DELPLANCKE

Cher Collègue, 

Vous êtes né à Uccle le 6 octobre 1956. 

Vous vous inscrivez en 1975 à l’ULB où vous poursuivez des études de Physique 
à la Faculté des Sciences. Dès l’obtention de votre licence en 1979, vous décidez 
de poursuivre par l’agrégation de l’enseignement secondaire supérieur que 
vous obtenez en 1980 et que vous mettez directement en pratique dans l’ensei-
gnement secondaire de l’État. Vous revenez définitivement à l’ULB en 1985, en 
devenant Chercheur dans le service d’Optique et d’Acoustique du Professeur 
Jean Ebbeni. C’est dans ce service que vous préparez et défendez brillamment, 
en 1992, une thèse de doctorat portant sur la reconnaissance de formes.
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Vous ne quitterez plus le domaine de la recherche en optique. En 1995, vous 
rejoignez le service de Chimie physique du Professeur Jean-Claude Legros, 
tout d’abord en tant que Chercheur puis Chef de travaux, Chargé de cours, 
Professeur et enfin Professeur ordinaire en 2016. Au départ à la retraite du 
Professeur Legros, en 2007, vous reprenez la direction du service et du Micro-
gravity Research Centre (MRC).

Les fils conducteurs de votre carrière scientifique sont l’investigation de 
nouvelles méthodes de mesure et ainsi que la conception et la réalisation de 
dispositifs optiques et logiciels associés pour diverses applications dans des 
domaines variés. Vos recherches balaient un large spectre allant d’expériences 
à caractère fondamental effectuées dans la Station spatiale internationale, 
aux conception et mise au point d’un dispositif de traitement des images obte-
nues par rayons X pour l’industrie aéronautique, en passant par des applica-
tions dans les domaines de la biologie et des sciences médicales et environne-
mentales. 

Vous avez très tôt détecté le potentiel des expériences en microgravité ou en 
apesanteur pour élucider et modéliser des phénomènes liés à la physique des 
fluides. À cette fin, vous avez développé des instruments permettant d’ob-
server la diffusion dans des systèmes complexes, le déplacement de bulles, la 
croissance de cristaux…

L’imagerie à trois dimensions a particulièrement retenu votre attention. Vous 
avez été pionnier, avec la collaboration de votre épouse, dans le développe-
ment de la microscopie par holographie numérique qui permet, entre autres, 
de suivre la croissance cristalline de protéines sur terre mais également en 
apesanteur et d’assurer le suivi de cultures cellulaires. Le vélocimètre 3D ainsi 
que les microscopes holographiques que vous avez mis au point ont été 
utilisés à de nombreuses reprises lors de campagnes d’expériences réalisées 
durant des vols paraboliques avec l’Agence spatiale européenne.

Ces activités de recherche diverses et variées, menées en collaboration avec 
des équipes internationales, ont conduit à de nombreuses publications, au 
dépôt de plusieurs brevets et à la création de la spin-off OVIZIO, active dans le 
domaine biomédical. En 2020, l’Université de Stanford vous classait dans les 
deux pour cent des scientifiques les plus cités et les plus influents au monde 
pour l’ensemble de votre carrière.

À partir de 2006, vous avez progressivement pris des charges de cours direc-
tement liés à vos activités de recherche : «  Instrumentation for process tech-
nology  », «  Introduction à la microscopie optique pour le domaine biomé-
dical  » en sont deux exemples. Vous avez ainsi pu interagir avec les étudiants 
de master des filières Chimie-Science des Matériaux, biomédicale, physique et 
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EIB, et leur communiquer votre enthousiasme pour la métrologie optique. 
Vous avez également encadré de nombreux mémoires et thèses de doctorat. 

Vous avez déployé vos talents de diplomate quand vous avez assuré la charge 
ardue de Président de la filière Chimie-Science des Matériaux. L’harmonisation 
des programmes entre l’ULB et la VUB dans le cadre de BRUFACE et la coorga-
nisation des mémoires de fin d’études ont mis votre patience à rude épreuve.

Tous ceux qui vous ont côtoyé retiendront, outre vos compétences scienti-
fiques et techniques, votre enthousiasme et votre bonhomie. 

L’Université et l’École polytechnique de Bruxelles vous remercient, Cher Collègue, 
pour tout ce que vous leur avez apporté et vous souhaitent une très heureuse 
retraite.
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ABRAMOWICZ Daniel

par Nicolas MAVROUDAKIS

Cher Collègue,

Vous effectuez vos études de médecine à Université Libre de Bruxelles où 
vous obtenez le titre de Docteur en médecine chirurgie en 1981.

Vous poursuivez vos activités à Université Libre de Bruxelles où vous obtiendrez 
les titres de Spécialiste en médecine interne en 1987 et de Néphrologue en 1990. 

Vous présenterez en 1994 avec brio votre thèse d’Agrégation intitulée «  Glomé-
rulonéphrite autoimmune après induction d’une tolérance néonatale aux 
alloantigènes chez la souris : rôle des lymphocytes CD4+ de type TH2  » et votre 
Leçon publique portera sur le «  rejet aigu d’allogreffe  ».

Vous travaillez en Néphrologie Médicale à l’Hôpital Erasme comme Candidat 
spécialiste de 1986 à 1987, vous y devenez Résident de 1987 à 1994, Chef de 
clinique adjoint de 1994 à 1998, puis de clinique de la transplantation rénale de 
1998 à 2012. En 2013, vous donnerez une nouvelle orientation à votre carrière en 
devenant Chef du département de Néphrologie - Hypertension et Professeur de 
médecine à l’Universitair Ziekenhuis Antwerpen jusqu’à votre retraite.

Vos activités d’enseignement dans les domaines de la néphrologie et de l’im-
munologie se dérouleront à l’Université de Mons de 1996 à 1999, à l’Hôpital 
Erasme à partir de 1998, à l’Université Libre de Bruxelles à partir de 2007 puis 
à Anvers à partir de 2013.

Vous aurez l’occasion de travailler en tant que Chercheur au Laboratoire d’Im-
munologie Expérimentale du Prof. M. Goldman de 1995 à 2002.

Membre de nombreuses commissions du Groupement des Néphrologues 
Francophones de Belgique, vous serez également Chairman du comité du 
«  European renal best practice  » en charge de la rédaction des guidelines pour 
la transplantation rénale de 2009 à 2020 et Chairman du groupe de travail de 
la European Dialysis Association-European Dialysis and Transplantation Asso-
ciation en charge de la transplantation rénale.

Vous faites état de 306 publications répertoriées dans Scopus, dont 34 en tant 
que premier auteur et près de 75 en tant que dernier auteur.

Vous serez promoteur de 7 thèses et co-promoteur de 3 autres.
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Chère Collègue,

Après avoir terminé avec distinction vos études de médecine en 1982, vous 
débutez votre spécialisation en biologie clinique au Centre Hospitalier Universi-
taire Brugmann. Vous complétez votre formation par une compétence spéciale 
en radio-isotopes.

En 1990, vous vous orientez vers une formation internationale qui se déroulera 
aux Etats-Unis à l’université du Texas Health Science Center dans les services 
d’hématologie du Pr GD Roodman et d’endocrinologie du Pr G. Mundy.

Votre thèse de doctorat, défendue en 1995, fût dédiée à la «  Contribution des 
modèles de différenciation ostéoclastique au départ de cultures de moelle 
humaine à la compréhension de la physiologie et de la pathologie osseuse  ». 
Cependant, c’est en hématologie de laboratoire que vous consacrez votre acti-
vité clinique et académique, une passion !

Vous revenez au CHU Brugmann pour vous spécialiser en hématologie et en 
particulier en hémostase. Ceci sera au bénéfice des enfants suivis à l’Hôpital 
Universitaire des Enfants Reine Fabiola, des patients du CHU Brugmann et 
bien au-delà.

Vous avez consacré votre carrière à développer de nouvelles techniques d’ap-
plication clinique, à améliorer les techniques existantes, à parfaire vos 
connaissances et votre expertise au travers de nombreuses collaborations, et 
à les partager avec vos pairs. Vous avez encadré deux thèses de doctorat 
dans ce domaine et plus de 25 travaux de fin d’étude de médecine, de spécia-
lisation en biologie clinique, de pharmacie ou de haute école. Vous avez déve-
loppé le volet laboratoire en hémophilie, partie intégrante du Centre de réfé-
rence pour l’hémophilie reconnu au niveau international dans le réseau 
européen EUHANET.

En parallèle et au-delà de votre thèse de doctorat, vous avez mené une 
carrière académique qui vous a conduite à être nommée Responsable de 
l’enseignement et de la recherche & développement au sein du Laboratoire 
Hospitalier Universitaire de Bruxelles en 2015. Vous avez mis sur pied le 
symposium annuel et les séminaires du Laboratoire Hospitalier Universitaire 
de Bruxelles depuis 2018. Vous avez également œuvré pour la mise en place 

DEMULDER Anne

par Béatrice GULBIS
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de projets de recherche clinique financés au sein du Laboratoire Hospitalier 
Universitaire de Bruxelles. Vous avez publié plus de 60 articles dans des 
revues internationales.

Vous avez toujours été motivée par l’enseignement et cela se reflète dans 
votre rôle de Maître de stage en master de spécialisation en biologie clinique 
depuis 2007 et Maître de présidence du master de cette spécialisation depuis 
2013. En faculté de médecine, master 2 de médecine et biologie médicale, et 
en faculté de pharmacie, vous participez aux cours d’hématologie.

Vous avez entamé des collaborations non seulement locales mais également 
nationales. Au sein de sociétés scientifiques, vous avez joué un rôle majeur en 
étant la Présidente de la Société Belge de Biologie Clinique de 2006 à 2011 et 
Vice-présidente de de la Société Belge de Thrombose et d’Hémostase de 2012 
à 2019.

Vous avez pris de plus en plus de responsabilités. De Chef de clinique Adjointe 
en 1997, vous êtes devenue Cheffe de clinique en hématologie et hémostase 
en 2006. Vous vous investissez dans le management et obtenez un Master en 
Management des Institutions de Santé (MMISS) en 2013. 

Vous avez à cœur de défendre et de participer à l’évolution de la biologie 
clinique en général, et de votre domaine d’expertise en hématologie de labo-
ratoire en particulier. Vous êtes élue Secrétaire de l’association des labora-
toires des CHU Saint-Pierre et Brugmann en 1996 ; vous êtes membre de la 
commission d’agrément des biologistes en 2011 et suppléante depuis 2015 ; au 
sein de la commission de biologie clinique, vous êtes Vice-présidente de 2012 
à 2017, membre suppléant depuis 2017, et également Responsable du groupe 
de travail en hématologie depuis 2014.

Pour résumer, tout au long de sa carrière, le patient a toujours été au centre 
des préoccupations du Professeur Anne Demulder.

C’est par le développement constant de son expertise en hématologie, et en 
particulier en hémostase, ainsi que par son objectif permanent de transmettre 
cette expertise aux plus jeunes qu’elle a participé au dépistage, au diagnostic 
et au suivi des patients atteints de pathologies hématologiques.

Toujours discrète et avec beaucoup de respect pour ses collaborateurs, elle a 
été un maillon indispensable à l’évolution de la biologie clinique dans ses 
différents aspects et a parallèlement mené une carrière académique reconnue 
par ses pairs. 
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Chère Collègue,

Vous êtes née au printemps 1957. Après une scolarité au Lycée Emile Jacqmain, 
vous rejoignez l’Université Libre de Bruxelles à 17 ans. C’est avec Grande 
Distinction que vous obtenez votre diplôme de Médecine Chirurgie et Accou-
chement à l’âge de 24 ans.

Votre attirance pour une spécialité donnant une place particulière à la femme 
est rapide et vous entamez la Gynécologie Obstétrique par deux ans et demi 
de stage auprès du Docteur Willy Peers au Centre Hospitalier Provincial de 
Namur. Nul doute que ces années de stage ont dû vous marquer profondé-
ment… L’humanisme, le respect des femmes et de leurs décisions, et l’ouver-
ture face à l’avortement que cet homme professait, ont certainement aidé à 
renforcer ces convictions qui étaient déjà les vôtres.

Vous avez passé les 6 mois suivants de votre formation à Erasme, au sein du 
service de Chirurgie Digestive du Pr Lambilliotte. Quoique vous y ayez fait 
montre d’une grande maîtrise, cependant ce n’est pas dans cette direction que 
vous avez décidé de pousser votre carrière ; mais il est certain que votre 
passage ultérieur dans le Service de Gynécologie Obstétrique d’Erasme vous a 
montré votre voie… Vous avez alors profité à la fois du «  cadre  » de travail du Pr 
Schwers et de ses remises de garde bien trop matinales pour vous, mais aussi 
de la formation, du compagnonnage presque du Pr Frédéric Rodesch qui était 
certainement l’un des leaders belges et européens de la Médecine Fœtale.

Alors que vous aviez déjà une belle maîtrise des échographies fœtales, vous 
avez rapidement, à son contact, dominé les techniques plus invasives des biop-
sies de villosités, ponctions amniotiques, cordocentèses et transfusion in utero.

Reconnue Spécialiste en 1986, vous avez consacré toute votre énergie profes-
sionnelle à cette «  super  » spécialité. Quant au reste de votre énergie débor-
dante, elle vous a permis de mener, parallèlement à cette activité profession-
nelle, une vie sociale riche en parties de tarot et films japonais, un compagnon 
pour la vie mais aussi quatre enfants (puis des petits-enfants) pour lesquels 
vous avez toujours fait montre d’une grande disponibilité et d’écoute.

Le reste de votre carrière s’est dessiné à l’Hôpital Erasme : Résidente en 1986, 
Cheffe de Clinique Adjointe en 1994, vous formalisez vos nombreux travaux 

DONNER Catherine

par Philippe SIMON



U N I V E R S I T É  L I B R E  D E  B R U X E L L E S

59

scientifiques dans une thèse d’Agrégation sous le titre de «  Diagnostic et 
thérapeutique anténatals ; apport des techniques échoguidées  » en 1995.

Vous développez vos qualités d’enseignante au travers de nombreux cours 
que vous dispensez non seulement dans notre Université, mais également 
dans d’autres universités belges et étrangères. Vous enseignez ainsi pendant 
20 ans l’obstétrique dans notre Faculté de médecine. Dans ce cadre, vous êtes 
également le mentor d’une cinquantaine de travaux de fin d’étude et de deux 
thèses de Doctorat.

Votre activité scientifique vous amène à présider l’ABEFUM à deux reprises. 
Vous restez pendant de longues années une cheville ouvrière de ce groupe-
ment savant particulièrement actif.

Limiter la présentation de votre travail à des chiffres de travaux et de publica-
tions serait passer sous silence un des versants les plus importants de votre 
activité : votre extraordinaire don de communication et de compassion avec 
vos patients qui ne sont pas uniquement les fœtus (comme l’expression méde-
cine fœtale pourrait le laisser croire) mais également les mères, les pères et les 
fratries en souffrance lorsqu’une anomalie fœtale est mise en évidence. Dans 
chacune de ces situations, vous avez trouvé les mots justes pour exprimer ce 
que vous saviez de la pathologie, mais aussi ce que vous ne saviez pas, pour 
ainsi apporter tout le réconfort possible.

Vous vous êtes battue pour maintenir un enseignement de l’obstétrique et de 
la médecine fœto-maternelle le plus complet possible malgré les nombreuses 
limitations imposées par la réduction de la durée des études de médecine, et 
il ne fait aucun doute que vos étudiants se souviendront certainement long-
temps de vos exposés.

Vous nous avez gratifiés, lors de la cérémonie de votre départ à la retraite, 
d’une conférence exceptionnelle non seulement par son contenu scientifique 
mais aussi par sa portée humaine qui reflétaient parfaitement toutes vos 
qualités dans cette branche médicale dans laquelle vous avez excellé.

Tout au cours de votre carrière, vous avez fait preuve des valeurs qui font d’un 
homme ou d’une femme un très bon médecin : une technique parfaite, une 
humanité remarquable, mais surtout des qualités d’échange exceptionnelles. 
Vous avez aussi fait preuve d’un savoir-faire et d’un savoir être qui font d’un 
Professeur un exemple pour les générations que vous avez vu grandir.

C’est avec reconnaissance que l’Université vous félicite pour ce parcours 
remarquable et vous remercie pour les Services que vous lui avez rendus.
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Cher Professeur Goldman, 
Cher Serge,

Les philosophes considèrent que le cerveau est l’organe qui permet aux 
humains «  d’être  » au monde. La découverte du monde passe par la percep-
tion des informations sensorielles présentes dans l’environnement. Ces sensa-
tions laissent des traces dans notre système nerveux, des traces évanescentes 
qui gagnent rapidement le domaine de l’inconscient et d’autres qui sont plus 
indélébiles et influencent nos comportements sur le long terme. 

À l’image de ces processus cérébraux, les humains font le monde et laissent 
des traces. Ces traces sont polymorphes, concrètes ou impalpables, furtives 
ou perpétuelles.

Serge, vous êtes un homme doué d’une intelligence multiple, d’une grande 
curiosité et d’un altruisme singulier. 

Votre intelligence vous a permis d’exceller durant votre parcours universitaire 
ponctué, chaque année, par «  la plus grande distinction  », et couronné à 
5 reprises par le prix «  Fleurice Mercier  » de la Faculté de Médecine. Elle vous a 
mené ensuite à réaliser, chose rare, deux spécialisations médicales : la première 
en neuropsychiatrie en 1986, et la seconde en médecine nucléaire en 2001, 
vous amenant à devenir Chef du Service de Médecine Nucléaire de l’Hôpital 
Érasme en 2002.

Associée à votre curiosité, votre intelligence vous a amené à jouer, début des 
années nonante, le rôle de pionnier en Belgique dans le développement de la 
tomographie par émission de positrons, plus connue sous le nom de PET-scan. 
Vos travaux ont permis de transformer cet appareil de recherche en un outil 
d’imagerie utile en clinique. Votre idée clairvoyante selon laquelle les cellules 
tumorales agressives doivent avoir un niveau de métabolisme plus élevé que les 
autres, vous a permis de développer des méthodes inédites de ciblage des 
tumeurs cérébrales. Les résultats issus de vos publications avant-gardistes dans 
ce domaine ont été confirmés depuis lors par d’autres groupes internationaux.

Votre curiosité envers l’Homme et la Science vous a conduit à initier ou soutenir 
des projets de recherche innovants en imagerie isotopique en dehors des 
neurosciences dans des domaines variés de la médecine comme la cardio-

GOLDMAN Serge

par Xavier DE TIEGE
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logie, l’endocrinologie, la pneumologie, les maladies inflammatoires, la 
thérapie génique, voire de la biologie grâce à cette étude investiguant les 
comportements sociaux des fourmis. Cette expertise accumulée au fil des 
années a fait de vous une référence vers qui collègues et patients se tournent 
pour obtenir un avis pointu. Elle vous a incité à enseigner aux plus jeunes vos 
connaissances dans plusieurs Facultés de notre Université en devenant, in 
fine, Professeur Ordinaire C en 2011.

Votre intérêt pour la chose humaine vous a conduit à contribuer activement à la 
réflexion éthique dans nos institutions. Vous avez intégré le Comité d’Éthique 
hospitalo-facultaire de l’Hôpital Érasme en 1992, pour ensuite en occuper la 
Vice-présidence. Vous avez également, durant la crise associée à la pandémie de 
COVID-19, présidé le groupe de réflexion éthique de l’Hôpital Érasme pour prendre 
position face aux problématiques associées à cette pandémie exceptionnelle.

Votre altruisme vous a poussé à rendre d’innombrables services à la commu-
nauté hospitalo-universitaire : prendre de votre temps pour parler et rassurer 
les patients, ouvrir l’esprit des étudiants en les faisant réfléchir plutôt que 
retenir, prendre soin de vos équipes en essayant toujours d’amener les 
personnes qui le désirent le plus loin possible et au plus haut, lire et améliorer 
les articles scientifiques ou les projets de recherche des plus jeunes, contri-
buer à la création du Laboratoire de Cartographie fonctionnelle du Cerveau en 
Faculté de Médecine dont vous deviendrez le Directeur, contribuer aux acti-
vités du Centre de Microscopie et d’Imagerie Moléculaire (le CMMI) de l’ULB 
dont vous deviendrez finalement Directeur Scientifique, contribuer au déve-
loppement du projet protonthérapie de l’ULB, etc. Tous ces exemples sont 
autant de gestes généreux envers autrui, des plus anodins aux plus décisifs, 
et qui font de vous un être à haute valeur humaniste, respecté et apprécié.

Outre les multiples traces académiques que vous avez imprimées dans notre 
mémoire institutionnelle, l’homme que vous êtes a insufflé aux nombreuses 
personnes qui ont croisé votre route l’envie de suivre votre trace et de promou-
voir intelligence, curiosité et altruisme en tant que qualités existentielles.
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Professeure Nadine Kacenelenbogen, 

Vous avez été diplômée Docteur en médecine, chirurgie et accouchement à 
l’ULB en 1981.

Après un début de carrière partagé entre médecine générale, prise en charge 
des adolescents en difficulté et vulgarisation de la médecine à travers des 
émissions radio, vous vous êtes davantage centrée sur la médecine de première 
ligne avec une énorme empathie reconnue par tous vos patients.

Après avoir été agréée en médecine générale, vous vous êtes rapidement 
engagée au sein du département de médecine générale de l’ULB, tant dans le 
domaine de l’enseignement que celui de la recherche.

Dans ce cadre, vous vous êtes lancée avec beaucoup de courage dans la 
première thèse en médecine générale proprement dite au sein de la faculté de 
médecine, en suivant les traces du Professeur Michel Roland qui avait réalisé, 
quelques années plus tôt, sa thèse au sein de l’école de santé publique. Vous 
avez ainsi travaillé pendant des années sur les conséquences de la séparation 
parentale sur la santé des enfants. Il faut souligner que vous avez réalisé cette 
thèse particulièrement originale tout en travaillant comme médecin généra-
liste de terrain et en développant au sein de notre Université plusieurs modules 
d’enseignement dans les domaines de la santé en soins primaires.

Votre CV scientifique est remarquable. On vous doit de nombreuses publica-
tions sur les conséquences de la séparation parentale, sur les violences intra-
familiales ou encore sur l’usage des drogues ou les troubles de l’alimentation.

Vous êtes devenue en 2016 Chargée du cours d’introduction à la médecine 
générale et de médecine factuelle à l’Université de Mons et, en 2018, vous êtes 
devenue Titulaire du cours d’introduction à la médecine générale en 3ème 
bachelier de médecine à l’ULB. Auparavant vous étiez déjà Titulaire des sémi-
naires de communication patients-médecins en Master 1 et de nombreux cours 
au sein de l’enseignement spécifique de base de médecine générale en dernier 
Master. Parallèlement, vous avez donné de nombreux séminaires de pédiatrie 
dans le cadre des grandes Cliniques de Master 2 et Master 3.

En même temps, outre ce travail d’enseignement et de recherche, vous avez 
dynamisé le département de médecine générale en créant son pôle recherche, 

KACENELENBOGEN Nadine

par Marco SCHETGEN
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entourée de nombreux jeunes chercheurs, et en réalisant de nombreux 
modules pédagogiques, en particulier dans le domaine de l’entretien motiva-
tionnel et de la pédiatrie de 1ère ligne. Vous avez également créé la cellule TFE 
venant en aide aux étudiants et assistants dans l’élaboration de leurs travaux 
de fin d’étude. Cette cellule, dont la qualité pédagogique est reconnue de tous, 
a fini par développer une dimension facultaire.

Vous vous êtes également beaucoup consacrée à la formation continue en 
développant un apprentissage basé sur une médecine centrée sur de véritables 
preuves scientifiques au sein de l’ensemble de la communauté française.

Vous avez également participé à des projets de coopération en donnant par 
exemple des modules de pédiatrie dans le cadre de la formation des médecins 
de première ligne à Conakry en Guinée.

Très logiquement vous êtes ensuite devenue, en 2018, Directrice du départe-
ment de médecine générale de l’ULB et Présidente du Centre Universitaire de 
médecine générale. Sous votre direction, la recherche en soins primaires a 
pris un essor exceptionnel et le rôle des généralistes enseignants s’est amplifié 
au sein de nombreux enseignements facultaires.

Vous avez également, au cours de la même période, représenté le départe-
ment de médecine générale dans de nombreuses instances facultaires et 
notre université dans des commissions fédérales et régionales et en particulier 
au sein de la Commission d’agrément de la communauté française.

À la fin de votre mandat au sein du département de médecine générale, vous 
avez réussi, avec une conviction et une ténacité exceptionnelles, à mettre sur 
pied une véritable Unité de recherche en médecine générale, à présent officiel-
lement reconnue par notre Université.

On ne peut terminer cet éloge sans mettre en évidence votre caractère jovial et 
votre capacité de réunir autour de vous de nombreuses consœurs et de 
nombreux confrères dans des projets dynamiques et dans un esprit collabo-
ratif et consensuel.
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Cher Collègue,

Après avoir terminé avec grande distinction vos études de médecine à la Vrije 
Universiteit Brussel en juin 1982, vous entamez votre spécialisation en Gyné-
cologie et Obstétrique que vous terminerez au CHU Saint Pierre, institution 
que vous ne quitterez jamais. 

Sous les directions successives des Professeurs Hubinont, Wilkin et Degueldre, 
vous occupez le poste de Résident jusqu’en 1992, de Chef de clinique adjoint 
jusqu’en 1999 et de Chef de clinique jusqu’en 2008. Vous devenez Chef de 
service Associé jusqu’en 2013 et Chef du département de gynécologie obsté-
trique jusqu’à la fin de votre carrière en 2022.

Dès le début de votre spécialisation, votre intérêt pour l’endocrinologie vous 
amène à rejoindre l’équipe de recherche du Pr Claude Robin. Vos travaux scien-
tifiques seront rapidement reconnus par vos pairs et vous recevez votre premier 
prix récompensant vos travaux comme Lauréat de la fondation Vésale qui vous 
remet en 1991 «  the gynecology grant of the united fund of Belgium  ». Les 
études cliniques et fondamentales que vous réaliserez sous la direction du 
Pr Robin vous amèneront à déposer une thèse de doctorat en 1994 qui porte le 
titre de «  Bone Mineral Status and Postmenopausal Osteoporosis Prevention  ». 

Ce sera le début de votre longue carrière scientifique durant laquelle vous 
publierez plus de 300 articles.

Passionné par l’enseignement, vous êtes chargés des grandes cliniques de 
gynécologie depuis 1999 avec une grande satisfaction des étudiants et parfois 
même un certain étonnement quand vous vous mettez dans le rôle d’une 
patiente. Vous supervisez près de 100 mémoires et devenez Vice-président du 
DES de gynécologie obstétrique. Vous soutiendrez activement la recherche 
clinique réalisée par les jeunes médecins en devenant Membre du bureau, 
Administrateur et Trésorier de la fondation Vésale dès 1993. Par cet engage-
ment dans la recherche, vous incitez vos collègues aux publications et soutien-
drez en qualité de promoteur 4 médecins dans la réalisation de leurs thèses de 
doctorat.

Énumérer vos articles scientifiques, vos présentations et vos récompenses 
serait un exercice bien compliqué. Membre de multiples sociétés scientifiques 

ROZENBERG Serge

par Christine GILLES
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de renommée internationale, récipiendaire de plusieurs prix, reviewer pour 
plusieurs revues internationales, vous brillez par vos idées créatives et inno-
vantes ainsi que votre esprit critique.

Ce qui vous caractérise au travers de ces recherches est l’intérêt permanent 
que celles-ci peuvent avoir sur la santé des femmes. La compréhension des 
avancées que vous avez menées est aussi un de vos challenges que vous 
mènerez tant au travers de votre investissement comme orateur dans de 
nombreuses conférences nationales et internationales, que par une volonté de 
vulgarisation concrétisée par la centaine de conférences des «  midis de 
Vésale  ». Votre longue carrière très active au sein de la «  Belgian Menopause 
Society  » en est un autre aspect.

Investi dans le droit des femmes, défenseur de l’IVG, militant pour l’accès des 
femmes aux soins, vous ne ménagez pas votre énergie et votre temps pour 
améliorer les soins aux femmes enceintes précarisées dans l’ASBL Aquarelle. 

En tant que Chef de service, on retient votre tolérance, votre volonté de conci-
liation au travers de consensus toujours recherchés dans la bienveillance et 
souvent avec une note d’humour.

Votre investissement dans la prise en charge des femmes ménopausées est 
une évidence. Vous serez un exemple pour vos assistants en valorisant 
toujours les soins de qualité dispensés avec empathie et bienveillance, ce qui 
vous vaudra la reconnaissantes de tous, et en particulier celle de vos patientes 

Pour résumer, en plus de 30 ans de carrière, menés exclusivement au CHU 
Saint Pierre, le Professeur Serge Rozenberg a fait de sa spécialité la prise en 
charge des femmes ménopausées, femmes qui sans aucun doute lui expri-
ment une grande gratitude. 

En parallèle à cette activité clinique, il a mené une carrière académique brillante 
combinant des charges d’enseignement, la rédaction de nombreux articles 
scientifiques, la présentation de conférences, la supervision de travaux scienti-
fiques et travaux de thèse, tout en dirigeant le département de gynécologie 
obstétrique du CHU Saint Pierre. 

Ses nombreuses activités professionnelles ont toujours eu en commun le bien-
être et le respect des femmes, et ont toujours été réalisées avec bienveillance.
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Professeur Pierre Joël Schellens,

Vous avez été diplômé Docteur en médecine, chirurgie et accouchement à 
l’ULB en 1981.

Étudiant déjà, vous étiez particulièrement actif au sein de la faculté de méde-
cine ayant, entre autres, assuré la Présidence du Cercle de médecine.

Jeune médecin, vous vous installez à Woluwé et développez rapidement une 
importante patientèle grâce à des connaissances scientifiques pointues et un 
grand sens de l’écoute et de la communication. Coordinateur de maisons de 
repos, vous avez acquis, par ailleurs, une grande expertise dans le domaine de 
la gériatrie. 

Très rapidement vous vous investissez également dans l’enseignement de la 
médecine générale, à la fois vis-à-vis des étudiants comme Maître de stage 
ULB et vis-à-vis des assistants comme Maître de stage santé publique.

Vous êtes ensuite devenu Animateur de séminaires de pratique médicale accom-
pagnée dans lesquels vous êtes particulièrement apprécié pour vos compé-
tences pédagogiques et la transmission de connaissances médicales factuelles.

Vous vous êtes ensuite de plus en plus investi au sein du département de 
médecine générale en prenant en charge, en particulier, les enseignements 
transversaux du dernier Master en médecine. Vous y avez donné de nombreux 
cours dans vos matières de prédilection que sont la gériatrie, la cardiologie et 
l’endocrinologie.

Vous êtes devenu par la suite le Responsable académique de cet enseigne-
ment transversal comportant diverses activités pédagogiques comme la 
préparation aux Objectifs d’Apprentissages Généraux, sur lesquels se base 
l’examen final de Médecine, les Ateliers de Raisonnement Clinique, préparant 
à la prise en charge médicale transversale, le projet de suivi d’un patient chro-
nique ou encore les séminaires de collaborations interprofessionnelles.

Vous vous êtes particulièrement investi dans cette dernière activité dont vous 
êtes devenu le principal chef d’orchestre en organisant des séminaires de 
collaboration avec des étudiants de nombreuses facultés, allant de la méde-
cine aux sciences de la motricité en passant par les infirmiers , les pharma-

SCHELLENS Pierre-Joël

par Marco SCHETGEN
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ciens, les psychologues, les assistants sociaux ou encore les étudiants de 
santé publique. Vous avez porté à bout de bras ce projet gigantesque en y 
intégrant en plus des patients partenaires.

En 2018, vous devenez Secrétaire Général du département de médecine 
générale et mettez vos compétences d’organisateur et de rassembleur au 
service de tous les membres du département.

Vous avez également, au cours de votre carrière, participé activement à l’en-
seignement de la médecine de 1re ligne en Guinée Conakry en donnant plusieurs 
modules particulièrement appréciés par les jeunes médecins guinéens.

De plus, vous avez été actif dans l’enseignement de la formation continue et, à 
travers celle-ci, vous avez publié plusieurs articles dans la Revue Médicale de 
Bruxelles.

Tout au long de votre carrière, vous avez par ailleurs été à la pointe des combats 
éthiques et plus particulièrement du respect de mourir dans la dignité et de 
l’euthanasie.

STEYAERT Henri

par Thierry ROUMEGUERE et Nicolas MAVROUDAKIS

Henri Steyaert a été diplômé de l’Université Libre de Bruxelles en juin 1984 et 
a obtenu sa licence en Chirurgie Générale à l’ULB en janvier 1990.

Très vite, il a su vouloir se consacrer à la prise en charge chirurgicale des 
enfants mais cette spécialité n’était pas reconnue en Belgique. Elle ne l’est 
toujours pas aujourd’hui… Il a donc décidé de s’exiler pour aller se former en 
France !

Son parcours l’a mené vers les CHU de Rouen chez le Professeur Mitrofanoff à 
Toulouse, mais aussi à l’hôpital Necker – enfants Malades de Paris chez le 
Professeur Nihoul-Fekete à l’Université Paris V. Il a obtenu la Certification 
Européenne en tant que chirurgien pédiatre en 1997. 

A partir de 1994, il a rejoint la Fondation Lenval à Nice où il a participé au déve-
loppement de l’approche laparoscopique chez les enfants avec le professeur 
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Valla. Il n’aura de cesse au cours de sa carrière de développer la chirurgie 
mini-invasive dès les plus jeunes âges.

Henri Steyaert restera à Nice jusqu’en 2012, date où il devient responsable 
médical du département interhospitalier de Chirurgie Pédiatrique à l’HUDERF. 
Il y consacrera une grande énergie au développement d’un bloc opératoire 
intégré et à l’installation d’une salle de simulation, dévolues à cette approche 
mini-invasive et à l’enseignement, lui pour qui la transmission vers les plus 
jeunes est primordiale.

Il a été invité comme conférencier-expert pour différents cours de chirurgie 
mini-invasive pédiatrique en Europe.

Henri Steyaert est en charge du cours de Chirurgie pédiatrique à l’ULB et vient 
de terminer son mandat de Vice-doyen de la faculté de médecine, signe de son 
engagement pour notre Université. Maître de stage hospitalier, il a été le 
promoteur de nombreux travaux de fin d’étude et de spécialisation en chirurgie 
pédiatrique. 

Henri Steyaert est membre de plusieurs Sociétés Scientifiques nationales et 
internationales. Il a été Président de l’European Society of Paediatric Endos-
copic Surgeons (ESPES) jusqu’en 2020 en Belgique, Président de la Belgian 
Society of Pediatric Surgery (BELAPS).

Il est l’auteur ou le co-auteur de plus d’une centaine d’articles scientifiques 
parus dans des revues nationales et internationales à comité de lecture et l’au-
teur ou le co-auteur de 16 chapitres de livres et du manuel de chirurgie pédia-
trique mini-invasive de l’ESPES. 

Henri Steyaert est un visionnaire qui aura consacré beaucoup d’énergie à 
améliorer la formation de ses jeunes collègues, toujours dans l’optique de 
développer le concept mini-invasif. Il n’a eu de cesse de s’interroger sur les 
pratiques adaptées aux enfants. A ce titre, il est le Président et Fondateur de 
l’Association «  CHILD EASY  » dont l’objectif est d’améliorer la formation et l’in-
frastructure pour le développement de la chirurgie mini-invasive chez l’enfant. 
Son objectif : que l’enfant soit soigné là où il sera le mieux pris en charge et 
que la continuité des soins de chirurgie soit parfaitement assurée.

Henri Steyaert est un vrai libre penseur, épris de liberté, plein d’humour, qui 
aime la controverse dans une discussion, mais reste tolérant et ouvert vers le 
monde comme tout grand voyageur. Comment ne pas l’être pour un amateur 
d’art contemporain comme lui qui se rêverait aux commandes d’une galerie 
d’art accompagné de son épouse Cosette ?

Que souhaiter d’autre à ce grand amateur de voile que «  Bon vent et merci 
d’être un bel Ambassadeur de notre université  ».
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THIRY Etienne

par Charles MICHAUX et Pascale LYBAERT

Cher Collègue,

Né en 1957, vous êtes diplômé en 1980, avec grande distinction, Docteur en 
Médecine vétérinaire de l’Université de Liège, dont la Faculté de Médecine 
vétérinaire se trouvait encore à Cureghem.

Vous débutez votre carrière scientifique et d’enseignant dans cette même 
faculté. Dès 1980 vous entrez au service de virologie du Professeur Paul-Pierre 
Pastoret en tant qu’Assistant de l’Université. En1985, vous obtenez le diplôme 
de Docteur en Sciences vétérinaires avec la plus grande distinction, après avoir 
défendu une thèse intitulée «  conditions de la réexcrétion nasale de l’herpesvirus 
1 bovin  ». Vous gravissez tous les échelons scientifiques et académiques, vous 
êtes nommé Professeur ordinaire et devenez Chef du service de virologie, épidé-
miologie et des maladies virales de la Faculté de Médecine vétérinaire.

En 1982, vous êtes Licencié en biologie moléculaire de l’ULB. En 1992, obten-
tion du certificat en statistique appliquée à la médecine, option épidémiologie, 
de l’université Pierre et Marie Curie de Paris.

À l’ULg, Vous dispensez votre enseignement aux étudiants des trois cycles 
universitaires, vous dirigez des mémoires et des thèses de doctorat, et vous 
participez à de nombreux jurys de thèse à l’étranger. Vous effectuez aussi des 
missions dans le cadre du programme européen SOCRATES.

Vous consacrez vos recherches à la virologie, aux pathologies et à l’épidémio-
logie des maladies virales des animaux domestiques avec une nette propen-
sion pour les bovins. Dans ce cadre, vous développez notamment des vaccins 
contre des virus respiratoires bovins. Vous vous intéresserez également aux 
encéphalopathies spongiformes des ruminants.

Pour résumer votre carrière scientifique, SCOPUS mentionne à ce jour 363 
publications et un index H de 45. Vous écrivez également des chapitres dans 
plusieurs ouvrages collectifs, et nous citons également de nombreuses 
communications à des congrès internationaux.

Le Comité international de la Société mondiale de Buiatrie vous décerne en 
1996 l’International Pfizer Award. En 2001, vous êtes Diplômé de l’European 
College for Veterinary Public Health. 
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Vous êtes membre de l’Académie royale de Belgique et vous avez été Membre 
du bureau de l’European Society for Veterinary Virology, Membre également 
de commissions scientifiques nationales, dont celui de l’Agence fédérale pour 
la sécurité de la chaîne alimentaire (AFSCA, Belgique) dont vous avez été le 
Président de 2014 à 2017, et internationales dont le Comité d’experts en santé 
et bien-être des animaux à l’Agence nationale de sécurité sanitaire (ANSES) en 
France.

1997, l’apogée de votre carrière, car vous rejoignez notre prestigieuse institution.

En effet, sous l’impulsion de Marcel Rooze, l’ULB renoue en 1995 avec le 
premier cycle complet du cursus en sciences vétérinaires, à l’époque des 
candidatures, au grand dam de certains. Au programme de la troisième candi-
dature, qui débute en 1997-98, il y a un cours de virologie vétérinaire en 
complément d’un cours de virologie générale commun aux sciences médi-
cales. Vous répondez à la publication de la vacance, votre candidature est 
retenue et vous devenez Maître de conférences puis Chargé de cours de l’ULB. 
À partir de l’année académique 2006-07, seul le cours dont vous êtes Titulaire 
subsistera sous l’intitulé de virologie et épidémiologie appliquée à la méde-
cine vétérinaire.

Rappelez-vous, la première promotion de troisième candidature était consti-
tuée de trois étudiants. Vous avez fait partie des pionniers et, grâce à vos 
compétences et votre expertise, vous avez contribué à l’aura de la section vété-
rinaire de la Faculté de Médecine. Pour en témoigner, les étudiants interrogés à 
votre sujet retiennent unanimement votre compétence et votre enthousiasme.

Bon vent Cher Etienne, en compagnie des oiseaux, puisque vous avez été infecté 
par le virus de l’ornithologie.
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Cher Collègue,

Après avoir terminé avec distinction vos études de médecine en 1982 à l’Uni-
versité Catholique de Louvain, vous débutez votre spécialisation en anesthé-
siologie aux Cliniques Universitaires Saint-Luc. Vous partagez cette première 
année avec le CHU Jolimont et, hormis votre troisième année de spécialisation 
que vous passez au Royal Victoria Hospital, attaché au Belfast Queen Univer-
sity, vous ne quittez pas ces deux institutions.

Cette formation se clôture en 1986 avec l’obtention du Diplôme de spécialiste 
en anesthésiologie et vous enchainez rapidement avec un visiting fellowship à 
l’UPMC Presbyterian de l’Université de Pittsburgh.

Ces deux stages mettent déjà en exergue votre tropisme pour l’anesthésie 
pédiatrique, l’anesthésie pour la chirurgie cardiaque et la transplantation 
hépatique.

Au cours de votre formation, vous débutez un Assistanat en 1986, suivi d’un 
Résidanat en 1988 et d’un poste de Chef de clinique Adjoint en 1990 au sein du 
service d’anesthésiologie des Cliniques Universitaires Saint-Luc.

Vous obtenez en 1993 deux bourses, dont une de la Fondation Saint-Luc et une 
de l’OTAN, qui vous permettent de suivre un fellowship à l’Hôpital Notre-Dame, 
attaché à l’Université de Montréal durant l’année académique 1993-1994.

Parallèlement à votre travail clinique, vous menez une activité scientifique qui 
mène à l’obtention d’une thèse d’Agrégation de l’Enseignement supérieur, 
ayant pour titre : «  Hypoxemia and Hemodynamic Modifications in Pediatric 
Liver Transplantation  ».

Vous devenez Chef de Clinique Associé en 1996, puis Chef de Clinique de 2001 
à 2004 aux Cliniques Universitaires Saint-Luc. Cette suite de responsabilités 
vous mène aux postes de Chef de service du service d’anesthésiologie du CHU 
Jolimont, de 2004 à 2010 et des Cliniques Universitaires de Bruxelles - Hôpital 
Erasme de 2010 à 2022, ainsi qu’à celui de Directeur des quartiers opératoires 
durant les mêmes périodes.

Vous développez également une carrière académique, en acquérant respecti-
vement les titres de Maître de Conférence Clinique en 1996, Chargé de cours 

VAN OBBERGH Luc

par Turgay TUNA
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clinique en 1998, Chargé de cours académique à temps partiel de 2000 à 2012 
à l’Université Catholique de Louvain, puis de Chargé de cours à temps partiel 
et de Professeur agrégé à l’Université Libre de Bruxelles à partir de 2012.

Vos activités facultaires vous mènent à la supervision, en tant que Promoteur, 
de cinq thèses de doctorat en sciences médicales et de très nombreux 
mémoires en médecine. Vous totalisez, jusqu’en 2022, 65 articles publiés 
dans des revues reconnues et 7 chapitres de livre.

Vous êtes membre de nombreuses sociétés scientifiques, et avez grandement 
contribué à la défense de votre spécialisation au sein de l’Association Profes-
sionnelle des Anesthésistes, dont vous êtes Vice-Président en 2005 et 2006.

L’encadrement des médecins spécialistes en formation vous a toujours tenu à 
cœur, et vous avez été Président du Master de spécialisation en Anesthé-
sie-réanimation de 2015 à 2022.

Le plus important réside indubitablement dans la prise en charge anesthésio-
logique que vous avez prodiguée à des centaines de milliers de patients durant 
votre carrière, dont un nombre conséquent compte parmi nos plus jeunes, de 
leur naissance à leur adolescence, sur divers continents, avec une expertise et 
une maîtrise de votre art reconnue par vos pairs.

Pour résumer, en quarante années de carrière, le Professeur Luc Van Obbergh 
a pleinement œuvré dans l’accomplissement de sa triple mission dédiée aux 
soins, à l’enseignement et à la recherche.

Son expertise en anesthésie pédiatrique et dans la prise en charge anesthé-
sique des patients devant bénéficier de chirurgie cardiaque et de transplanta-
tion hépatique est reconnue par l’ensemble de ses pairs, ainsi que par les 
milliers de patients qui ont eu la chance d’être anesthésiés par ses soins.

Parallèlement à cette énorme activité clinique, il a mené une très belle carrière 
académique comportant une charge pédagogique et la réalisation d’articles 
scientifiques, sans omettre ses nombreuses démarches visant à améliorer la 
qualité de la formation, l’encadrement et la défense professionnelle de ses pairs.

Ces différents accomplissements ont toujours été réalisés avec l’humanité, la 
gentillesse et la bienveillance que toutes et tous ont ressenties en travaillant à 
ses côtés.
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Mon cher Jean-Paul, 

Je t’imagine déjà, le sourire cynique et la mine renfrognée de celui qui déteste 
par-dessus tout les compliments et les éloges qui pourraient lui être faits.

J’éviterai donc soigneusement de te froisser et me contenterai de partager 
avec toi, de manière imparfaite et incomplète, un simple constat de ce que tu 
as représenté pour moi, «  ton petit  », et pour nous, les acteurs de terrain de 
notre bel hôpital. 

Je te rassure, tu n’es pas mort au moment où j’écris ces lignes, tu es et seras 
bien vivant dans nos cœurs pour encore bien longtemps.

Je pourrais souligner ton implication constante dans la direction de l’hôpital 
Erasme, au travers des différentes assemblées, conseil, CA et autres concilia-
bules nécessaires pour faire tourner autant que possible notre machine hospi-
talière tout en préservant son caractère académique. 

D’autres le feront certainement mieux que moi.

C’est ton ami et mentor, Jean-Claude Yernault, qui te dirigera vers ces postes de 
direction, toi qui es pourtant un clinicien hors pair, un pneumologue capable de 
soigner des patients plutôt que des poumons, toi qui seras orienté vers la méde-
cine interne par ce même Jean-Claude malgré ta reconnaissance en pneumologie.

C’est le même moteur qui t’animait dans tes différentes fonctions. Le souci de 
l’autre, tout particulièrement lorsque cet autre était vulnérable, et la fidélité à 
toute épreuve en amitié te permettaient d’avoir la résilience nécessaire dans 
ton métier. 

Tu prenais tes patients en charge de façon globale, hiérarchisant non seule-
ment les problèmes de santé de ceux-ci mais également l’aspect familial, 
social et psychologique de patients encore marginalisés dans une époque où 
les droits des personnes LGBT et des migrants étaient loin d’être acquis.

Tu fus aussi un précurseur dans la mise en place des soins palliatifs et des 
équipes mobiles de soins continus. Tu as été soucieux du bien-être jusqu’au 
bout du chemin, capable d’accompagner tes patients durant leur dernier voyage, 
à une époque où le diagnostic d’infection par le VIH signifiait une mort certaine.

VAN VOOREN Jean-Paul

par Jean-Christophe GOFFARD
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Très rapidement, tu compris combien l’interface entre l’hôpital et le domicile 
était essentiel, aussi bien pour les patients en fin de vie, que pour ceux qui 
voulaient tant survivre malgré un diagnostic si difficile à accepter.

Mimi Farber et toi formiez un couple médical inédit et improbable. D’une intel-
ligence vive et sans concession l’un pour l’autre, vous étiez capable de vous 
disputer avec fureur, et de vous réconcilier avec la sagesse de personnes 
capables de se remettre en question.

Mimi et toi n’aviez pas peur d’être un petit centre de référence VIH à côté de la 
renommée de l’hôpital St-Pierre et de Nathan Clumeck dans le domaine. Vous 
offriez du soin, différemment, et surtout en toute liberté.

Ton expertise en recherche dans le domaine de la tuberculose et des mycobac-
téries non-tuberculeuses te mena également vers la Fares et l’encadrement de 
plusieurs thèses dans ce domaine.

J’ai eu la chance de grandir professionnellement et humainement à tes côtés. 

C’est le hasard d’un petit stage en soins palliatifs, associés à la prise en charge 
de personnes vivant avec le VIH, offerte aux candidats spécialistes, qui me fit 
croiser ta route. 

Stage peu sexy sur le papier, la sensibilisation aux soins palliatifs n’existant 
pas encore dans notre curriculum et la fausse impression que le VIH n’existait 
qu’à l’hôpital St-Pierre laissait craindre le pire.

C’est pourtant là que j’ai eu la chance, en doublant tes consultations, d’ap-
prendre la médecine que je voulais exercer : une médecine humaine, à la pointe 
des connaissances où le patient est réellement au centre des préoccupations.

Peut-être prendras-tu un jour ta retraite, mais les patients qui ont traversé tant 
d’épreuves avec toi à leurs côtés ne te laisseront pas tourner la page si tôt. 
C’est certainement la plus grande satisfaction pour un médecin comme toi.



U N I V E R S I T É  L I B R E  D E  B R U X E L L E S

75

Chère Monique Vander Elst, 

Originaire de Morlanwelz, vous êtes née dans une famille d’enseignants, avec 
un père ayant fait des études de pédagogie sur le tard et d’une maman institu-
trice primaire. Après des solides études scientifiques au Lycée Warocqué à 
Morlanwelz, vous vous inscrivez à la Faculté de Médecine de l’ULB, études que 
vous terminez en 1984 avec distinction.

Passionnée au cours de vos études par la psychiatrie et la psychologie, vous 
vous orientez immédiatement vers une spécialisation en neuropsychiatrie 
montrant d’emblée un attachement et un tropisme envers l’hôpital Erasme. 
Vous y accomplissez par conséquent la quasi- totalité de votre formation de 
spécialiste neuropsychiatre, à l’exception d’une année de formation en neuro-
logie à l’hôpital universitaire Saint-Pierre.

Vous entamez donc avec enthousiasme à l’hôpital Erasme un long parcours de 
Consultant, se partageant entre une activité plurielle de psychiatrie de liaison, 
de psychosomatique et de consultation ambulatoire sur une durée sans inter-
ruption de 40 ans.

En parallèle, vous accumulez formation sur formation de psychothérapie prin-
cipalement dans l’option psychanalytique analytique. Ce travail personnel et 
les supervisions dont vous bénéficierez de la part de meilleurs formateurs de 
notre réseau de psychothérapeutes seniors vont développer chez vous une 
maitrise relationnelle et une empathie remarquable, gage d’une compétence 
clinique bientôt unanimement appréciée au service de patients souffrant de 
problèmes au niveau de leur santé mentale.

Votre intégration au sein de plusieurs services hospitaliers vous permettra de 
développer une expertise pointue dans la prise en charge multidisciplinaire de 
plusieurs pathologies avec une composante psychosomatique, notamment au 
niveau du Centre Multidisciplinaire d’Etude et de Traitement de la Douleur 
ainsi que dans la prise en charge spécifique de patients souffrant d’affections 
rhumatismales. 

Ces collaborations multidisciplinaires vous ont conduit aussi à cosigner sept 
publications scientifiques et une trentaine de communications scientifiques.

VANDER ELST Monique

par Paul LINKOWSKI
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Ayant bénéficié d’un titre de Chargé d’enseignement, vous avez fait bénéficier 
de votre expertise dans le domaine de la supervision et de l’enseignement 
clinique de la relation médecin-patient, plusieurs promotions d’étudiants de 
master et de nombreux médecins du post graduat. En psychiatrie, votre «  intel-
ligence du cœur  » et votre sens naturel de l’empathie ont fait merveille dans 
cet enseignement où vous avez déployé votre humanité et une finesse d’ana-
lyse des comportements humains. Bien que cette activité et cet enseignement 
ne soient pas mesurables en nombre de publications, ils constituent un 
complément, voire un contrepoids, indispensable à l’enseignement de la 
médecine s’appuyant parfois de manière trop exclusive sur les progrès de la 
technologie et des sciences biologiques. 

Dévouement, discrétion, éthique et humanité ont toujours été des piliers de 
votre activité médicale quotidienne à l’hôpital Erasme, sans exclure cependant 
chez vous une autorité et une fermeté lorsque ces valeurs que vous considérez 
comme essentielles étaient parfois bafouées à vos yeux.

Tous ceux qui ont eu l’occasion et le privilège de collaborer avec vous au cours 
de ces 40 ans d’activité médicale et d’enseignement clinique à l’hôpital Erasme 
souhaitent vous remercier pour tout ce que vous leur avez apporté et pour tout 
ce que vous avez représenté pour eux.
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DE SPIEGELAERE Myriam

par Isabelle GODIN

Chère Collègue,

Née au Congo en mai 1957, vous étudiez la médecine et obtenez, en 1982, le 
titre de Docteur en Médecine Chirurgie et Accouchements (grade LPGD) à 
l’Université Libre de Bruxelles.

En 1992, vous obtenez le diplôme de Grade de médecin hygiéniste (grade 
LPGD) à l’Université Libre de Bruxelles.

Vous poursuivez avec une thèse de Doctorat en Sciences de la santé publique 
que vous défendez en 1998, (grade LPGD,) à l’École de Santé Publique de 
l’ULB, thèse intitulée : «  Prévention et inégalités sociales de santé chez l’en-
fant et l’adolescent. Contribution au rôle des structures préventives pour une 
réduction des inégalités sociales de santé  ».

Vous avez complété ces diplômes par plusieurs autres certificats ou forma-
tions complémentaires, dont un Certificat en médecine générale et électrocar-
diographie (ULB 1982), un Certificat de médecine scolaire (UCL, 1984), une 
formation complémentaire en médecine préventive du nourrisson et du jeune 
enfant (ULB 1990) et le cours intensif en analyse multivariée appliquée à l’épi-
démiologie, à l’ESP (ULB, 1997).

De 1982 à 1985, vous exercez en tant que Médecin généraliste à la Maison 
Médicale du Vieux Molenbeek, à Bruxelles, déjà tout à fait engagée pour plus 
d’équité en matière de santé.

Vous partez ensuite à l’étranger exercer votre profession, avec comme objectif 
principal la lutte contre les inégalités sociales de santé, qui guidera toute votre 
carrière. 

D’abord comme Médecin, employée par le Mouvement International ATD 
Quart-Monde, au Guatemala, de 1986 à 1988, vous y travaillez évidemment 
pour lutter contre la pauvreté, vous y coordonnez des projets pour les enfants 
dénutris, formez des Promoteurs de santé locaux, et y soutenez les struc-
tures de première ligne. De 1988 à 1989, toujours pour ATD Quart-Monde, 
vous travaillez en Alsace en y menant des projets de lutte contre la pauvreté 
et des activités de promotion de la santé auprès de familles Yéniches et 
Manouches.
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Les dix années suivantes, de 1989 à 1999, vous travaillez comme Médecin 
scolaire à la Ville de Bruxelles et à l’ONE, où vos activités sont centrées sur la 
médecine préventive, la mise en place et la réalisation de projets d’éducation 
et de promotion de la santé.

Parallèlement, à partir de 1993, vous entamez une carrière de Chercheuse à 
l’École de Santé Publique de l’ULB, au département d’épidémiologie et de 
médecine sociale, dont les thèmes de recherche s’inscrivent dans la prolonga-
tion de ceux entamés déjà en Belgique et à l’étranger, à savoir la réduction des 
inégalités sociales de santé, en priorité dans le domaine de la santé maternelle 
et infantile.

Vous êtes aussi une figure marquante dans la Santé Publique bruxelloise : 
vous y avez fondé et avez brillamment dirigé l’Observatoire de la Santé et du 
Social de la Région de Bruxelles-Capitale pendant treize années. Cette institu-
tion est, depuis sa création, largement reconnue non seulement à Bruxelles 
mais aussi en dehors de sa Région pour la haute qualité de ses travaux et pour 
son expertise, et ce mérite vous en revient très largement.

À partir de 2012, vous rejoignez à plein temps notre institution en tant que 
Chargée de cours et Collaboratrice des centres de recherche Politiques et 
systèmes de santé, Santé internationale et au Centre de recherche Approches 
sociales de la santé. 

À l’ESP nous avons tous énormément apprécié de travailler avec vous : votre 
rigueur, votre exigence, votre très grande capacité de travail, et la qualité de 
votre travail scientifique ont fait de vous une collègue énormément appréciée 
de tous les membres de notre institution ainsi que des étudiants.

Vous vous êtes particulièrement investie en qualité de Coordinatrice de la 
filière Politiques, systèmes et promotion de la santé du master, et pendant de 
nombreuses années en tant que Secrétaire de l’ESP.

Vos thèmes de recherche ont trait bien évidemment aux inégalités sociales 
face à la santé et à la pauvreté infantile, mais vous développez également une 
expertise reconnue concernant l’évaluation des interventions et des politiques 
publiques sur la santé et le bien-être des populations, l’Evidence-based policy 
et au transfert de connaissances.

En tant qu’autrice, vous avez publié plusieurs ouvrages ou parties d’ouvrages, 
ainsi que de nombreux articles dans des revues scientifiques, et vous avez 
participé à de très nombreux colloques nationaux et internationaux.

Tout au long de votre carrière vous vous êtes vraiment engagée dans les 
idéaux et les valeurs portées par la santé publique : moins d’inégalités sociales 
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de santé, l’éradication de ce qui cause ces inégalités (cette fameuse «  cause 
des causes «  ), l’accent mis sur la prévention, sur les actions collectives et les 
solutions pour y parvenir, et un travail scientifique rigoureux pour alimenter la 
réflexion des politiques publiques.

Il est évident que votre engagement ne s’arrêtera pas à l’aube de votre admis-
sion à la retraite.

Cette période à venir sera cependant certainement aussi l’occasion de déve-
lopper vos multiples talents d’artiste, que nous avons déjà pu découvrir et 
apprécier à l’une ou l’autre occasion.

JACOB Colette

par Magali PIRSON

Chère Collègue,

Née à Arlon en 1957, vous terminez vos études secondaires à l’Institut Notre 
Dame de Bertrix en 1975. 

Vous entamez alors un Graduat en soins infirmiers à l’Institut de Nursing 
Eveline Anspach, sur le campus de l’Hôpital Universitaire Brugmann, que vous 
finalisez en 1979. Vous entamez ensuite une Licence en sciences hospitalières 
à l’Ecole de Santé Publique de l’Université Libre de Bruxelles, que vous obtenez 
en 1983, tout comme l’Agrégation de l’enseignement supérieur. Vous pour-
suivez votre formation par un Diplôme d’étude complémentaire en hygiène 
hospitalière, obtenu à l’Ecole de Santé Publique de l’ULB en 1984, et une 
Maîtrise en Management Public obtenue à la Solvay Brussels School of Econo-
mics and Management en 1992. Vous obtenez également une Certification en 
Programmation Neuro Linguistique en 1993 et une «  Executive Education  » en 
Médiation, à Solvay en 2006. 

Vous occuperez, au cours de votre carrière, différentes fonctions profession-
nelles, à savoir infirmière en soins intensifs chirurgicaux à l’hôpital Brugmann, 
infirmière hygiéniste au Centre Hospitalier Molière-Longchamp, Directrice du 
Département Infirmier et Conseillère en hygiène hospitalière - Gestion finan-
cière, des ressources humaines et de la qualité des soins de 1987 à 1997 au 
Centre Hospitalier Molière-Longchamp, Directrice du Département Infirmier du 
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Centre hospitalier Universitaire du Tivoli à La Louvière entre 1998 et 1999 et 
Conseillère en Gestion Hospitalière auprès de la Fédération hospitalière AFIS/
Santhea de 2000 à 2022. Vous serez également Médiatrice Hospitalière «  Droits 
des Patients  ». Vous occupez encore cette fonction comme indépendante dans 
les hôpitaux suivants : Centre Hospitalier Régional de Huy, Centre Hospitalier 
Reine Astrid Malmedy, et Centre Hospitalier de Wallonie picarde. 

Vous avez occupé durant votre carrière de nombreux mandats liés à votre 
expertise particulière, dans différentes commissions et organes : création 
d’un groupe de travail national en hygiène hospitalière, Membre de la Commis-
sion d’accompagnement «   Résumé Infirmier Minimum  «  à l’Administration du 
Ministère des Affaires Sociales, Membre de la Commission d’accompagne-
ment «   Sous-partie B2 du prix de journée d’entretien  «  à l’Administration du 
Ministère des Affaires Sociales, Membre suppléant du Conseil Wallon des 
Etablissements de Soins (AVIQ), Membre suppléant du Conseil Communau-
taire des Etablissements de Soins , Membre effectif de la Section «  Héberge-
ment  » du Conseil Consultatif Bruxellois (COCOF), Membre du groupe de travail 
à l’INAMI «  Intégration des soins infirmiers dans les soins à domicile  », Expert 
pour le conseil national des établissements hospitaliers dans le groupe de 
travail «  Différenciation des fonctions infirmières  » , Membre de la Chambre de 
recours à l’Inami, Membre effectif du Conseil de stratégie et de prospective à 
l’AVIQ, Membre suppléant du Comité de branche «  Bien-être et Santé  », 
Membre effectif au Conseil d’Orientation de l’ARES. 

Vous effectuerez également, durant votre carrière, de la Consultance en gestion 
hospitalière et de la recherche dans le même domaine.

L’enseignement a toujours pris une place importante dans votre vie profession-
nelle. Vous enseignerez à l’Institut Saint-Vincent de Paul à Bruxelles, les soins 
infirmiers à l’Institut Reine Fabiola à Bruxelles, le management dans le cadre de 
l’Executive Mastère en Management des Institutions de Santé et de Soins 
(MMISS) et, durant plus de 20 ans, le Management et l’organisation des unités 
de soins et des départements infirmiers à l’École de santé publique de l’ULB.

Vous avez également animé durant votre carrière de nombreuses conférences.

Vous aimez la musique classique, les concerts, l’opéra, le jardinage, le ski et le 
tennis.

Durant toute votre vie active, vous avez été attachée à notre Université par un 
idéal de libre pensée, profondément laïque et respectueuse de toutes les 
convictions.
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Cher Collègue,

Né à Mont-sur-Marchienne le 27 décembre 1956, vous obtenez une Licence en 
Psychologie de l’Université de Liège en 1982 avec Grande Distinction. Vous 
suivez ensuite de nombreuses formations spécialisées notamment en théra-
pies comportementales, en analyse transactionnelle, en santé dans l’entre-
prise, en intervention post-traumatique et en victimologie.

De 1985 à 2021, vous travaillez comme Psychologue clinicien à l’Hôpital Vincent 
Van Gogh du Centre Hospitalier Universitaire de Charleroi. Vous y développez 
des consultations spécialisées dans les troubles de l’humeur, les troubles 
anxieux, et le stress post-traumatique. Vous êtes parmi les pionniers de l’utili-
sation de la réalité virtuelle en thérapie des troubles anxieux et phobiques. De 
2015 à 2021, vous prenez la Direction du service de psychologie de l’hôpital 
Van Gogh. 

Parallèlement à ces activités, vous assurez de 2002 à 2015 la fonction délicate 
de Conseiller en prévention pour les aspects psychosociaux au travail au sein 
du service interne de prévention et de protection au travail du CHU de Char-
leroi et de l’Intercommunale de Santé Publique de Charleroi. Vous êtes égale-
ment Consultant auprès de grandes entreprises pour la mise en place d’inter-
ventions organisationnelles et de groupes à la suite d’événements majeurs. En 
consultation privée, vous accueillez depuis 1990 des adultes souffrant de 
troubles anxieux.

Les médecins du travail sont conquis par votre approche clinique, concrète et 
collaborative. En 2007, le Professeur Christophe De Brouwer vous propose de 
rejoindre l’équipe des enseignants en Médecine du Travail comme Maître de 
conférences. Vos cours portent sur «  l’ergonomie cognitive et la charge psycho-
sociale  ». Ils sont concrets, illustrés et interactifs. Ils sont appréciés par les 
étudiants de Médecine du Travail et leur permettent d’acquérir des bases 
solides pour leur pratique de terrain.

Vous êtes un communicateur passionné et passionnant. Vous participez 
comme Enseignant pour plusieurs cursus universitaires à l’Université Libre de 
Bruxelles mais aussi auprès de l’Université de Mons, de l’Université de 
Louvain, l’Université de Lille et du Centre International de Sciences Criminelles 
et Pénales de Paris. 
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SCHEPERS Noël

par Jean-Pierre REZETTE



U N I V E R S I T É  L I B R E  D E  B R U X E L L E S

82

Vous intervenez dans de nombreux séminaires et formations, du Canada à la 
Suisse en passant par la Guadeloupe et la Crète. Vous êtes sollicité aussi bien 
par le Ministère belge de l’Emploi et du Travail que le Ministère français de 
l’Éducation nationale, les Institutions européennes, les hôpitaux, les cellules 
médico-psychologiques, les sociétés d’assurance, les banques, les sociétés 
de transport en commun, les services de police, les firmes pharmaceutiques, 
sans oublier l’Université Mc Gill de Montréal. 

Vos multiples communications témoignent de votre approche éclectique et 
multidisciplinaire. Elles traitent de l’utilisation de la réalité virtuelle dans le 
traitement des phobies, des nouvelles technologies en psychothérapie, du 
stress post-traumatique, du burnout, de la violence au travail, du debriefing 
psychologique et d’autres sujets qui reflètent les crises et les enjeux actuels 
tant individuels que collectifs. Elles soulignent une vision globale dynamique 
combinant la prévention et la thérapie.

Vous avez particulièrement mis en avant l’importance de la prévention et de la 
protection de la santé au travail. Vous avez été Colauréat du prix belge et euro-
péen «  Santé et Entreprise  » en 2007.

Vos lignes de force et votre ouverture d’esprit se retrouvent aussi dans votre 
passion pour les voyages lointains et vos compétences polyvalentes pour les 
travaux techniques.

Vous avez été un acteur dynamique et impliqué du développement et de la 
promotion d’une Médecine du Travail de qualité et de terrain, efficace et 
réaliste, humaine et scientifique, prête à s’adapter aux nombreux défis d’un 
monde du travail en pleine mutation.

Soyez remercié ici pour tout ce que vous nous avez apporté et pour la chance 
que nous avons eue d’avoir pu travailler à vos côtés.
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